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QUOTmIEN POLITIQUE NCIER DU SOIR 
- -

S manOEUVrES LJ l'occasion du Jour de !'An 
Une heureusE initiativE 

navales -·-

~méricaines 

«BEYOCLV• 
pr'118nte à aes lecteurs aea meilleure 

aouha.lts de bonheur et de 
proapéri~ 

Le• journaux on t ·111notH'ê eus quo doit présiùer il la composition 
tomps uerni .. 1•, qne la fl!1·~rtion n,;_ <l'un tel album. tant du point de vue 
nérale ri J; J 1'1·"s " . ayant eon~u Je de la sélection des ùocuments, que de 
projet d <•. 1-.•u.ur '' "un a!hum l<'s sites celui du mode de leur publication. 
Jos plu' p:ttorC"sqUP'<i n aTnt" ltliH,<'eux .J'ai ~ous les yeux un album qui me 
11u; ,fo :1o•t'l':m •11 t de.; photo.< su~cep· fut offert il y a quelques années par 
t1bles :t 'y l" " '1 d:· ' pla•-.: , lui nrnd1·a1e11t ~!. Oragu, directel!r de la Presse au 
ser\'ico Pll 1<'> l•H f.t s: tnL p:u":Pnir. ministl>re des .\ffa1res Etrangères de 

... ~-.----

>récisions au sujet du progrnm· 
prochaines grandes mam~u­
la flotte fUdérale fournies il la 

par l'amiral Heevas, au momePt 
>ù le .Japon dé1101wait le traité 
shington, ont produit partout 
c impression. On a conclu que 

nos dÉIÉguÉs à la rÉunion 
du ConsBil 8conomiquB 

balkaniquB 

Depn 1s 1 011,!..!;l fl ~Hp .~ . t·-0 1to 11 fi rPssit1~, Jloun1anic. 
tomm1 ' 1 1-.•.- ! ' "'li~ d 'autres publi· Cette u·uvre s'intitule Images Rou-

i cations d1• la ·io r: dt• ~·" t Orf!a:iism.e, moines et on la doit au parfait 
oe fais .1 t ' 11·1·nt Bn l se 11 t11-. artiste 1p1'est )[. Badauta, attaché à 

Bcu~ ;11 ~11; , !:1 J)1:·c· 1~ i ,011 (~(· 111~rale cette Directton. 
de la 1''"'"" d'.\ nlrn:·:., d ~ fondation Le recueil dont je parle groupe 

M. \'edi, ùirecteur 11énéral du bu- rncor< rt":e !l l ·, l'"""' sn11g·' r •l'a hor.t deux-cents planches, représentant al-
reau con1merciaI du ministèrf' des af- :i d',,utr,•.., 111 e:u 1 ... LS , p!n.., 1111.•iri · .. 11 ~.. ternatireinent tes plus beaux paysa-

l'OïnciùenPe ne poU\·ait être fairl's étrangères et député ùeTrabzon. rr 1· t J s ! 
"oit'<' l'".r ' < • ": ' 1• t> I ti « , .. cix <\UÎ jl<'S du payH rouma n, e e pus re-~1. Burhau, conseiller au Türkofis, M. ·' t d J · t · 

' k K 'E 110os~rl. '" i~• 1i. lu.s nombreuses res- marquables monumen s e son us 01-1' ai urdo"iu, sous-secrétai ri' d ,tat 0
· ' !11 · l 

t 6 
<, ources touristiques.. a,lheureu~e- re nahona e. mp d'œil sur la carte ne peu 1ut ministère de !'Economie ~ationale, f 

'è · res sont putis hier pour Athènes. pom· rne:1t, comme ce ut iusqu à .Présent i.·n gra~d souci du. dé:ail et d~ ln 
ifirmer c~tte prnm1 re imp · · le 1.,.18 pour ln plu_f'art de nos_ richesses cooi·d1·11 at10n a préside à 1 élaborat10n li assister aux délibérations ùu Conseil 
.es trois es<'adrns devant par - iiaturelles, ces trcsors sont rgalement de cette teuvre qui, ùès ses début~. a • économique des Etats Balkaniques où 
u manœuvres seront group.es ·1 é tlen1eurés inconnus. . eu le bienveillant appui de Sa Majes-1 s repr senteront notre pays. d 1 é 

les deux premières à l'ex- ~· ~ous n'en enten :ond parer'. que té le Roi Carol II, si vers dans les 
~ord tlu Pacifique, à l'ile ~Io•!· par des voyageurs. etrangers, sillon- affaires de Presse. 
laska) et aux îles ,\léoutienn~s: Nos hôtes de marque lonnant de t~mp~ ,a a~tre notre payR Le •stuù,10> t:'J ~I. Badauta est, dans 

d . ·-- onquf•te de ueau es 11 uve es. son crenre le plus intéressant des 
iôme beaucoup plus au su • a 11 paraît qu'il e'.'1ste en effet en Balk;ns. 
llolulu' dans les Haway. Or Hur1' pa~a a qu1·tt;, i1nhara t dans toutes le. t·ontréc 'I Il H .\uatolie, e ~ · . s Situé non loin de l'hôtel de la Direc-

et Honolulu forment les· do la Turquie, des papages u_n~ques, tion de la Presse cl des Informations 
•J<tr,\mittis de la hase ù'un Ankara, 31 A.A. - Le minislre des dont la beauté, une fois révelee au c'est Io eentre vers lequel converge 
~que triangle qui aurait affaire" étrangères de l'Irak a offert monde accidentai, ne ma~quormt pas l'activité de tous les photographes du 
ommet Yokohama ; c'e8t sur aujourd'hui à l'ambassade un déjeu· de faire affluer les touristes. pays, de tous les cchasseurs d'ima-

. · t · uer auquel a~sistaient lP, miniRtre deR :'.lais la dif!icu!té rési~~ précisom- ge~"• envoyés par ~on ordre à trarnrs 
x points que ~·appu1erme11 ne- affain·s ~tran!!ères • .\1. Tevfik l:üstü llleut en cela: faire connaitre. tout~s la cam1rn"ne roumnme. 
•im·nt les deux branches ù'une · · t'e. innr•feilles demeurées J U"'JU à 

1 
_ " . 

1 1 
. t . l 

1 1. 1 . p ·s Aras le :11111.stre de l'int6rieur, :\U;lü· s • 
1
, ,_ t l'ouhli 11 ùos collls os pus Ill <'ressan s 

m!'na~ant e ittora Ja onai · krü i·aya et IPs hauts fonclionnairos prf·sent dans . ~mu;,e l'~dminist~ation: de ce laboratoire est c~lui où t~i's 
à conclure que les mllnlflUITt'S, du minÎst.,1• des affaires étrangères. _li :ippart~n~~t '1 bl cette lacune: qu'_on tourne un commutateur une m· 
u'clles sont con~ues et annon- :'luri pa~a, après avoir visité dnn.s r .. puhhca1ne t" com or 

1 
D' t' fnut~ de vue• et de paysages appa­

'institucnt une sorte de tenlali· l'après-midi les établissements ~a111- par l'entremise de la de a,. 1
1
rec ion raissent dans une vasie 8al!e obs-

tall'es, est parti le soir par le tram. Il <lénorale de la Presse, et c e.s • assu- cure 
imidation it l'égard du i.rouvrr- a étâ salué à la gare par le 1111n1~tre re-t-on, cc qui sera bientcît fait. L~ visiteur émol'l·eillé n'a plus qu'à 

de Tokio, il n'y avait qu'un des affaire; ét~angi•res, le~ fo1_ict1on- • •. choisir, et le soir. il trouve à son hl>-
aucoup de journalistes, en quô- naires supé11l'urs du mm1st••re et L'utilit~ d'uu pareil document t•st. tel toutes les photos qu'il aurn 1!~si-
lOui·ellcs sensationnelles, l'ont coux dP. l'ambassa<le do l'Irak. incontestable. gnées •ln i.>;estc. 
avec une sorte 1fall6grosse. Et - _ _,,,~ ?\on seulement, il donnera an pu- 1 \'oitù ~e> nui nous 1ntrnt1.ue: voilà ce 
pî\ches nous iuformcut qu'à M. Ibrahim Tali à Ankara IJhc Jo~nl et interuatioual Ul~û td é; <\Ut'. unus devriv.1' chcrl'l1or ;'1 rénlis~1· 

é plus précise de notre pays'. mais 1 petit à petit 
gton même, on a marq~i une , conlt~bucra puissamment . a notre ~lais la conotitution d'une pareille 
~ mauvaise humour "

11 
iugennt L'in~pectrm· gén~rnl de la Tl:rar:e, propagande touristique, et viendra en collection ne dépend pas seulement 

moins int~mpcstives les con· li. Ibrahim Tah, qui se trouve a An- aide aux journalistes étran.\!'ers de des efforts de la Direction <:1•néralo 
:; si soudames ot si inattendues kara, assistera aux ùélibûrations. ~e passage, qui trop souvent, nous quit- de Presse d'Ankara. mais aus~i-c'esl 
irai Heeves à la presse. Toute· la commi.ss.ion des ;.éfu_guls présict,e.e lent en ne possédant comme do~ume~: le but de 111011 article- de notrn soli· 

par le m1111stre de l 111ter1eur, M. ~Il- tation photographique, quo Je. V'1C• dnr1t~ nationale. 
u' qui ont suivi quelque peu krü K~ya, et se1~a reçu demam p::r périmées de mosquée d~labré~s et d~ Il suffirait que toutes les pernonnes 
ll'Ufros prt'céùentes de lit flot- le président ùu Conseil M. Ismet In- ituelques grnppes de maisons en Io e.n possebsion de ùucumonts suscep-
Jnion snventque celles-l'i obéis- ünü. ques... . t1~les de figurer dans cette «antholo· 
m vasltl plan cl'ensomble ap- Il arrive souvent qu'un journahste gie photographiqne»,si l'on peut dire, 
méthoùiquement sur une échel- Le f'utur· vali·adjoint trnverso un pays d'un bout ù !'.autre pr_e1ment la peine de les envoyer au 

E •ans pouvoir e.mporter de. s.es.~·isions. mm1stère de !'Intérieur. urs plus étendue. en 1924, on d'I t b l i E 
udié le nroblrmo stratégique s an u qu_'une très faible quantile ( nnai~s . 1\ pe.u de temps, l'objectif visé se-

,. smt à cause des cond1t1ons atmosp · rait attemt, et nous aurionz; rendu un 
age du canal du Pauam« et de riques, soit ~n raison .ded. laibl~s égal ser.:vice nu pays aussi bien qu'à 
fense de ses abords immé- Bien que l'on ne sache pas. en~ore moyens lechmques dont 11 disposait. nous-memes, en réalisant, par cet ap-
'uis araduellemcnt, on avait qui sera désigné comme vah-adJOlllt L.e.b.on renom touristique du pays_ pel colle~tif et spontané, une œuvre, 

"' d'btanbul on cite comme candidats ff t t son pro qu1 1 le ravon de ces études et il est 1. d 1 · 1 v1s1tti en sou re au an que i;n que ques mois dépasserait 
, les plus en vue les vais e >emz i, t 1ieut t•tre n 1 1 · • 

'·o que, n1ème dans ls cas oit K pre repor age... - os p us auc ac1euses esp~-Kutahya, ~luj!'la et astamonu. • rances. 
rparlers préliminaires ùe Lon. --- .-.. -- • • 

1
· t' 

• T'n grand souci de réussite ar 1s 1-s~ent été couronnés de succès, L'agitation subve1·s1ve -=---=---
1~~~0.man•Punes ile 1935 eût La Cour de Cassation a rejeté le On ne joue pas aYeC le feu ! LES f antaisiES 

A. LANGAS 

ka et les iles Haway marquent poun•oi contre la sentence du tribu- La peli1e Salahat, quatre"''"• fille du •ave- d D F 
e extri\me de la zone du Pacifi- nal ptlnal d'Izmir condamnant à qua- lier llitmi, domicilié à .\ksaray, rue ~man, E :tmE ortunE 
te ntrional qui l'on peut considtl· tre ans de pri,on pour menées com- jouait ioule seule d.ane la chambre. 1-.n J:- U 

n1uni~to~ les nommés l{erin1,Suley1nan, n1uant les charbons 1ncant.le~cents, avec ~~ 
; la souveraineté et le contri'ilo ~irri et la damo ~lelek. pincette• elle toml>a sur le manga! et se lit 

de grav~s blessures. ()n a dù l'envoyer à r DS h u - ~-t lesEtat~-rnis. Ce sont en quel- r1..__.,, ,. l'hôpital Ie plus proeh•. U11 E PEUX gagnan S 
te. les portes de l't:nion,ou tout La marine nationale E •t d I' du t1'ragE d'h1·nr so1'r 
ins ses bastions avancés. Ce "DU " 
nsc ùtoeutt~~~:ntac:i~~l l~~~:~a7:~ Achat d'u~ s~1bn1ersible cri sur B " ... \. !l.ier dès 23 h. l;; .·.m~ots •nnonçnnl los 

· AA t•ditton~ spér1ales de~ journaux qui puhli.1.ient 
position• d'angle d'une action , Mad~1d. 3 r. · - Le drapea.u .turc - aa -- . , . tes. l1S\es. .de• .i:agnanL' dt la. Lo-

a ét,é hlSSé en prêS0DC9 dU WtflJStre l '11 .\efl/Îlltenf d'é/onnenteTt/ inftUSt nt t?lfl/U/ f t~rie de } &Vlah?Il
1 
·~llllrent UJl8 note <l'Sll1Dl8-

/e, . ! de Turquie et des autoritéR à bord du chaque fois que Ît' lis. dans tes jourt!nux d lstnn- ~:Si~. tout~ part1t•ul11•re dan~ ll!1 rni-s de la 
ractèro défensif des manœu- 1 sous-marin E. 1 constrnit à Cadix et but ta rubrique des venles aur end1•res. 
1isag;ées e-st d'ailleuril confir· l vendu récen1n1ent à la rrurquie. Cette D1·.s /a111i/le.s ill(Ollnue5 011 qut• jt sais "" ((Jll­
lo choix d'une troisillme base unit6 appareillera prochainement pour di/ion moyeune, parf,is mfmt tres mod,,te. se 

_.\léoutienne~, donc à l'ouest Istanbul. décidtnt .subitemeut,pour une roiso11 quelconqut, 

k H Ol 1 d ' ' ·-~-- à ba:arder leur mobilier. Et c'tsl alors unt ha/-ligne Alas a- on u u ou. 
t 1 Une brute lucinante 1101nt11clalure. d'arqe.nltritj .somp/t1l'U-bablemenl, partiron iS e•ca- . 't d 

se.s, de meubles du .\'Ve ou du .\l'i// sù:c es, t 
urant. l'asi:;aillant.Nous ne con- tapis d'Aubu.sson, de Turquie 011 de Perse., de 

Ù é p 6 On a arrêté à Izmir un certain Hasan qui 
/ s }>as encore les oun es t" • aurait tué à force de coups, son tiJs adoptif n1inintures pr.!cieuses, de table11ux dt 111° Ires. 

plan de manœuvre conçu par Ibrahim Ügé de 5 ans. Baccarat ou Boll~me. sl•rrt.~ ou l<litahya. Daum 
Reerns et ses collaborateurs. ou (;allé, Limoges. Saxt, Otl/t. Rosentl1al. Fran· 

J ken/ha/ tl beaucoup d'au!res fflc5es t'lt !ha/•. 
ljours d'a1>rès les seu es cons·, guerre avec une persistance de 1nau- A.'icn n'y innnque. l·"aites l'otre c/l,,ix, ·''''-'.\ieurs ·~ 
, sur la carte .nous som1nes 1 vaiee augure. Les Etats lrnis en\"Oy(1. Que diable .' 11ouJ ne sal11ons pas (ts qens-la 

à conclure que I.e thème, s'il r~nt alors toute leur fl~tte d~ns le _Pr.- si ri .. hes. Où"''"' 011/·its trom•é as ohiel.< d',,rt 
mt prix le tradmre de façon c1f1qui, pour un exercice d entram<'- i11trou,.able> et ce.1 bihelor< inoufa ! 
et sur Je terrain politique, ment - et en doublant !'Amérique rlu Si i• devai> imnaü t•e11dre mon mobilit•r, ie 

tôt celui de la défense d'un Sud, car le canal de Panama n'était pas m'tmpre.serais d'appeler quelque •E.<kiâ•. et de 
le liquider en un to11rnenu1in. }t n'o.~trais jan1ais 

en l'occurrence les Etats- achevé à l'époque. C'était la première risquer une <'elllr aux tnchères. li me semble en 

ses 1·oies d'accès maritimes 1 fois dans ~'histoire navale qu'une es- eflet que la foule 011onymt et hostile riqolerait 
11 agresseur B post~ aux iles caùre aussi nombreuRe entreprenait do11ament deva11t lt1 médiocrité des obiets 'fU< 
unes en l'occurrence le .la· pareil périple. C'était la travers~e de contient ma mai.1011 · Je n'ai ni (;obelin.<, 11i. ,w,. 1 

r l'infortun6 Rodjesçonsky renouvelüe, z1res. 111 IJet/t, ni 111iniatures prérieu.~t.!i. 11 1 hois 
· • · ·5 en sens contr·tire N rt1res com111e tout le monde ... 

ignifie-t-il quo toute mtenhon j mni · · ' ous ne no11s A moin.1 que quelque marcha11d "' 111t11hle.1 
!atîon de la part du gouver- ! souveno?s plu~ exactement co1nment ! nl'ist ou quelque antiquairt• r<Jublard ne l 1ienne 
ie Washington doit. être ex·: cela se fit : mais quand les Pscadres déposer che: ""'i pour qudque.< heures tout .1on 

Pst impossibli de ne pas sel américaines retournèrent à leurs ha- stock im'tndu 011 im•rndaMe de 1•rRl5 ou faut 

à ce propos du précédent de ses de l'Atlantique, tout danger de ohiet.< d'art. . . . 
.- \ lement, la conflit en Extrême-Orient avait dis- . Mm.<, au /ait .. te.t peut-tYre la'' stcret. de 

C0 .lnQffi0Ilt .la ega k" 1 faht1TIJS01t/t Tll'hes.se de CtS l'tnfe.~ li/IX tflChtres 
~tait assez vive entre To IO 1 paru... que l'on organise rhnque ,,,·11dredi .. 
aakin ; on parlait même de G. PlUllU VITB 

l\Iais r'e~t ~urtout... à Ja prÎtiOO centrale 
qu<' les rci,ultat du tirage furent 1.ccueilli1 
avec enthousiasme. c·~at • cn erret un dêtenu, 
Kara. Mehmod, qui gagni 12.500 LIQ. avoc 
u1\.v1ngti~m1 d'un billet, - ~oit 2 Ltq 5 7 
qu il ~avtnt acheté. Le mêmf' détenu a.'·~t 
acheté de concert avec le cuisinier de la pn­
son Mu~tar~ et deux autres ron<lamnéd un 
autre v1nat1ème de ce bi1let . ils se partaa•­
ront, à eux quatre, une s~concle primC' rle 
12.l\OO Ltq. . 

Le c:ts du 1narchantl a1nhulant Pe~kisi, ha­
bitan.t rue Kumbaraci, i1npaHseCa1uci,:N'o t61st 
certainement siniulicr. Ce hrave homme a 
subi deux émotlonl'i succes~i,·f:-; ègalement 
vive,.., quoique du nature nettantent diffPr~n: 
te. Sa n1ère est décédée dans l'aprè~·n11ch 
d'hier. li pleurait cette perte irrPpnrahle lor:i­
qu'o11 vint lui annoncer qu 1il vtnaat tle gagner 
te groa toL de fiOU.IKKl Ltqs. 
~L Frédaric Robson co1nptahle j, la .,yarun~ 

()il., deti1nt une part du hilJet Xo :J6'1 qu! 
gaine 200.00ULtq.tLes 1•ollccteur~ l'ont cbrrc.h• 
toute la nuit \'.'_?Ur ' lui a.nnoiH·er l'heureuse no.u­
\'tlle. Il réve1llonnait gaitncnt chez des ~n~tl!o, 
rua Rira Relvi. Finalo1nent. on a pu !e 10.111-
dre vara l'aube. Il a tén1oig111~ à cPtlfl' 0t•c•as1011 
d'un flca"me tout hiitannique. . . .. 

_ Je n'ai pa!l le billet sur u101, reponù1t-1! 
à ('eux qui lui téléphonaien.t ave~· un trentbl.e· 
nttnt d'émotion dans la yo1x ... \ enez de1na1n 
au bureau. Yous in'y ren1ettrC!'z le 1nonta1~t. 

I e chef • Ofiaci~ de I'A;r.navur b.an, lianut a 
~a~né une part du lnt ile ~1.000 ltqs r('\·Pnant 
au billet ~ o 2:J253. 

Citon1' '""~orP pa1·111i }es gali(nants un dee 
arinateurs du bateau • fraL;r.on ; ~1. .Jot1eph, 
habitant au han ~t~unudiye. No ;s et le~ c1n­
ployés du fisc de Kartal qui avaient pris on 
eommitn le billet No 21391. 

DépechEs dEs AgEncEs Et Particulières 
LES pourparlEr~ franco-italiBns Une agression contre 
Les voyagEs de M.Laval la Banque Commerciale 
à Home et à LondrEs dE Budapest 

Londres, 31. A . .4. On ne aait rien 
dan• le• milieux britanniques concer­
nant un obstacle sérieux quelconque 1 
dan11 les négoo!atio1111 tranco-italiennea. 

Le léger arr6t pouYant •• produire 
est, croit-on, sera oa1111é par dea pointe 
secondaires et non susoeptiblea de nuire 
aux négociations. 

Sir John Simon, actuellement dana 
le Sud de la l'rance, a été eu contact 
couetant aYec Bome et Paria, et, pour 
autant que l'on sa.ch• maintenant, [il 
n'Ht pu qnestion qu'il aille à Rome 

Sir John et Lady Simon ont quitté 
Cannes hie1· soir pour Monte-Carlo. 
ns sont atteudua à Londrea au début 
de la semaine prochaine et il para!t 
probable qu'une Yi.Site de K. LaTal à 
Londrea Hl'& m6na&''- pour ce mo­
ment-là. 

• • • _, . d 
Paria, 31 A.A. - On pnsc1H ans 

les milieux antoriaés qu'u cours des 
négociations rrauco·itali•1111•• il ne 
fut pu question du ravillionnisme, 
mais au contraire du respect de l'in­
dépendance et de l'intégrité des pays 

intéressé•. 

Agitation communistB 
ED TchécoslovaquiB 

Praqut!, t. Jan. A . ..1. - 011 a con-
1Ja111né û des jJL'ines 1aria11/ entre 11n 
mois el un 011 de priso1< de.1 commu11is­
tes amnl participé ci 1111e orqa11is11/io11 

secretl'. 

La station dB T.S.F. d'AthÈnBS 
sEra l'unE dBs plus puissantBs 

au mondE 
Athènes, 31- Les négociations entre 

l'Etat grec et la firme Marconi pour la 
construction pri's d'Athènes d'une 
puissante station de T.S.F. ont abouti. 

La convention a été paraphée hier 
au ministi're des communications et 
sera soumise ù l'ap~r?bation du pro­
chain conseil des mm1stres. 

Cette station radiophonique qui sera 
une des mieux outillées de l'Europe 
travaillera sur d1fféro11tes longueurs 
d'ondes et ses émissions pourront Mre 
captées sur tout !Tnivers à l'inten­
tion ùei 0 recs de la diaspora. 

L'ltaliB Et la conf érEncE 
intBrnationalB du travail 

Home, 31. ~ La comité italien pour 
les questions internationales du tra­
vail conetitué au sein de la commis­
sion permanente de la léaislation du 
trarnil, s'est réuni au nunistf>re des 
corporatione sous la préeidence du 
sous-~ecrélaire d'Etat J.l.Biagi. 

Le comité a examiné et approu,·é lu 
rapports annuels de !'Office intPrna­
tional du travail concernant 1 applica­
tion de la connntion 1\éjà ratiliée, le 
projet de repense du gouvemem1mt 
sur les thèmes dnant iltre traités lors 
de la prochaine conférence ùu travail, 
la (\éfense d'emplvyerlelfemnrns d.nns 
les travaux miniers ainsi que la lum· 
tation de la durée du truail dan• le~ 
mines du charbon. 

En outre, le comité s'est montré fa­
vorable à la ratification des s ceu•in­
tion internationales relative• a l'inu­
lidité et la veillesse des travailleurs 
dans l'industrie, le commerce et l'a­
griculture. Ces ratifications portiront 
à 23 ·1e nombre ci es conventio!lS adop­
tues par l'Cta!ie sur lee 43 déJ~ «laho­
rées en difîérentes sessions de h con­
férencr du travail et assureront à la 
nouvelle eouférenee une collaboration 
continue du régime fasciste pour 
l'organisation int~rnationale du tra· 
vail reconnue par le directeur ~!. Ha­
rold Butler 

LBS accidBnts dE la circulation 
L'autobus Xo .t-13,cün<luitr par le cha.utreur 

Alaeddin et fonctionnant entre ~irkeci et Ko· 
ra ~lustRfa-P&$B. a tan1ponn~ hitr aux envi~ 
roua de ~·ar::::ikapi la 1not~1ee du tra~ <lUI 
venait dfli s'arri·ttr. J,a partie avant de l auto­
bu1 et la plate·for1ne nrrii·re df' la rnotriee 
fnrent endo1n1nagée~. Deux voyageurs de 
l'autobus, Mmo Molihka et )!. E~rel, ont tlte 
bletinés par guite de la \•iolence du choc. La 
polie• a arrtitê le chauffeur et lait hospitali­
••r les deux blessés. 

EllB donnB liEu à unE VÉritablB 
bataillE rangÉE 

Hudap~sl, !. 1011. A. A. 
sio11 d'h(ir malin rn11/re 

JJ'agres· 
la Ha11q11e 

Commerciale a do1111é lieu à 1111e vérita­
ble balai/le rangee. 

Tandis q11'1111 complice dcmeumil au 
volant de la voilure, denx bandits pene­
lrùenl dans la b1111q11e /11011/ 1111 caissier. 
Nais OIJ<llll qu'ils aient pu s'emparer de 
la caisse. les employés et les dimls 
le11/ère11/ de les mai/riser. l '11e vingtai­
ne de coups de feu /11n·111 u/1,111yr!s. l'11 
clie11/ el non pas 1111 des bmu/1/s /11/ tué 
el deux ~mployés fllrt'nl 1/nè1•eme11/ 
blessés. 

La préfecture de police a mobilisé les 
dé.'eclives qui reclierclie11I les cri111111ds . 

ta litt8raturB au sErvicB 
du rapprochEmBnt 
BntrE IES PEUPIES 

Paris, 3 f - Lu l/11iso11 d'éi/it1011s 
Ratschan a orgt111isc un co11<011rs p.•ur 
le meilleur romt1// Ir Ji/a111 le problc ne 
de /'e11le11te fra11co-allema11de. Le f>n!­
,,ide11/ de la Clzambr<' de s ccrivai11,, Dr 
Hans J-i·iedric/1 /Jl1111ck 1• flff<1>1é -du 
ctllé alfrma11d- d'.1ccorrl av.-c le ,lfi11is­
lre /Jr Gœppel.1 de faire pnr/œ du /lllT. 

Du côte français, l'ccrivai11 kan Giono 
ft!ra ey,1/cmml partie du jury •/Ili 
co111prc11tlra, en outre, /'ë,:ri1•ai11 su: ~.se 
Dr E111111a1111e/ Slickrlhc1y:r ,,, tetfi1 ·ur 
/(afscllari Jui-r11ë111e. 

L~ prix aul'tl ltt/11 1•a/,•11r dt.' 20.U'){) 
marks. 011 pourra envoyer les uum:t>­

crits jusqu'au Jer novembre 19.2.'i à ,If. 
Kurt Fiedler. Bali11 W. S, Nolzr.•11s­
lrasse ,;,:,, qui indiquera lt!s condilù•11s 
dilaillées. 

Un message de Plastiras 
au PEUPIE grEC 

Athènes, 31. - llécidément, le g~néral 
Plastiras le porte drapeau révolution­
naire, aujourd'hui banni des libéraux 
il la main lougu" et la voix forte. A 
l'occasion du Xouv11! .\n, il 1·ient d'a· 
dres11ar au peuple hellénique un mes­
sage tlilt)l(raphique •1ui est reproduit 
par les joumaux lib~rau:< et par l'or-
11ane officiel ile ITnion tlf.mocratique 
0 Dimokralicos Ag/1011 

Le géni'ral banni pt·ésente ~es l'•P.UX 
;. la nation hellûmque à laquelle il 
souhaite félicité et tranquillite. Il sou­
ligne la foi, la con[iance ~t l'amour que 
le peuple hellénique doit nourrir pom· 
la Républi<JUP. 

J ,e gén~ral Plastira, ri!làtc !P3 ,1111-
ger auxquelR pourrait .~tre ""JlO«• 111 
régime démocrn1i4u" <le la pa1·t ù'en­
nomis sournois et rr<:ommande aux 
citoyens républicains de bion mon ter 
la 11arde pour ia s~uvogarde de !11 
d(imocrnlie lwll énique Crmeanl ccrn;.11-
la ! ... 

Lr' journaux orfieieux se sont alls­
lünus à jnste titre de reproduire 
le mesaage cplastiricn• ot s'atta11uent 
aux organes lib~raux lJUi l'ont tartre­
ment diffusé. 

.Autriche et Hongrie 
\ïenne, 1...- j'1nv .. \..\.-Le vice-cha­

celier :Il. :-ltarhemberg Re renrlit en 
Hongrie pour passer Io nouvel an au 
chàteau de Tatra. 

Parmi les nazis d'AutrichE 
\'ienne, rer ja111-. .\.A. .. !:'uirnnt ld 

«Wiener .Journal", le ramp dos ••nazis» 
autrichiens serait en pleine désa"re­
gation. A la suite des 1lerniers él'èi1ll­
ments d' Allemai:ne un granri désarroi 
r~gnerait parmi les paugcrmani~t•>< 
tant à \ïenne qu'en province. 

Tcllécoslova11uie 
et t. lt. S. S. 

Mogcou, 31. A . • \. - L'améliomtion 
des relations sovieto-tchécoslovn• lues 
est soulignée par Io voyage actuel 
des jounalistes tchc:;ques à Mos.-ou 
qui dépasse le cadre ct'une simple vi­
site amicale. 



~ BEYOGLU 
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t r BÇB 
Le Vilayet' ot de gfogrnphit's est tenue hier ù lT-1 

11iversitu sous la pré>.iidence du rcf'-
Les élections teur i\I., Cem!I.. , ,. , I 

I. l. t rf· l , d tou" Io· Il a eté der1cl•• de cmilier a un co-.os 111 es a ic iees ans 0 ,, , • , • 1 1 · d' , · l 
(TOUS DROITS RESERVES; qu~rtieril ~t indiquant ceux ou <'~lies 1 ~'.~~n~~é<~a él~b~~1~11 . :t·~,~:r se~ .. {1~;; 

E lzz t uad pa~a UnE antiquB inscription turque 
à Istanbul 

, , . qui pe!l~ent _Prendre part au~ el~c- rapport ;vec l'importance que 'ctoil . . . 
p~s a s élever au dessus d'une méd10- tion~ leg1sla~1ves seront e_nle~ ées s~-1 arnir tian:. les écoles l'enseignement Les inscr1ptions avec les caractères 
Grtté dorée. Il !aut en chercher les rai-' 1~ed1 procha1.n .• \près quoi, 11 appai- cle l'hi~toire et de la <TéO"Taphie. «Ürhon« se rencontrent le. l~ng des 
sons dans le fait qu'il vacillait perpé- hendra au tribun~) de se prononcer • "' "' régions s'étendant de Sibérie 1usqu'au 
pétuellement entre ses convictions li- sur l~i . récla~ations auxqu~lles. les. Les Associations\ centre de !'Anatolie. Celles qui or-
bérales et la soif des honneurs qui la comrn1ss10na .üe contrôle n aura1~nt 1 U - original nent lei objets en or compoiant le 
tenaillait, l'avidité de briller par la pas donné suite. Ce n'ist q?'ensmte , , • . " concoura , trél>or de Xagy-Szent-Miklo~, (Hon-
courtisarn1rie qui lui était dévolue par 9ue comm~nceront le~ ~lect10ns <ies L l mon de~- Da~n~s _1urque::> donne grie) s'1Hant parfaitement indentifiées 
ataviioime electeuri dG second degrtl. pour la prem1<i1re fois a Istanbul, le IO avec avec liis susdits caractère• on 

. Al' N . Dl Ch b Janvier, au «Da~icilik Klübü» d<i Tak- P"Ut dire de ces dernier& qu'ils se 'sont __! un l meç La am re ~e Commerce sim (Ulu~ dei montagu~rds) un. co~- faufilés également en pays magyar. 

Chl•oni·que tlte'.îtti.·ale Le nouveau coni:teil de la Chamlire 1cours rulma1re .aHc un .1ury qui de- En dehors de .ces diTerses inscrip-
de Commer0<i1 d'Istanbul tiendra :;a N~"ll<H":J. ùes P.r1x. Le concoUl'i lilera tions, il en est d'autres qui furent 

III 

(suttfl •t /m) 

Un scandale ..• 
Après la guerre russo-tu~qu~, où le 

jeune et brillant officier qu .eta1t réel­
lement lz:z:et bey avait fait avec dis­
tmct10n son coup d'essai dans l'art 
militaire, 11 promena pendant quel­
ques années son oisivité involontaire 
entre Y1ldiz.-Kiosk et Beyo~lu, sans 
~c faire ronurquer autrem.eut quel prttmitire séance demain. Le discout's ~ui~·· d'unw ~01rée tr~:ii élégante. Les mis à jour ~n Transylunie et qu'on 

d'ouverture s.~ra pronoHcGI par le \ 'ali, mv1 tat1011~. liierout .rerso.n~ellao;. a reconnues avoir appartenues aux 
)1. .:\IuhiLtin Ustundag. _, .1'.es ,~ 1 ~·.:.,0118.<1u 1 .~a~·t1c~peront i:;on~: .Sekels ayant habité ces régions. Pen 

prir ::ipg frasques galantes. p 
daJcrr(> 806 idées avancét"S et dont 0 n sauvnn 

li fa1s~it volo.ltiers étalage, Iuet bey 1 ~ I' 111' 
Ut'" se min tint relativement long-' 1 ' Les a1rents de police mariés . 

1 l ( ia l df,H;~, Hotel .lokathan, Parc-~Io- connues du monde savant, elles au­
tel, RGgencc, )fax1111. Al>ctullah, \or- r~ient été imployées par des bergers. 
cla11, Tokatll, <•te. Bien l!U'on en trouve les traces jus· 

Pour les <'harculeriés : Danù1·ino1 qu'ù l'époque des Ottomans et malgré 
Héné~ato, _Sclrntle, (: !tlata-Saray, etc. les affirmations contraires de certains 

J • • t avec des étrangères 
temps en posit!OU sans encourir diri>C· a srn · unqun 
tement iu disgni.ca d'Abdul-Ham1d. Ull I' Il Lei ag1mt:o Ùi police d66irant i:tre 
liola tenait sans doute beaucoup plus au :;;ervice de la JIIe Section ne doi-
ù la consideration due à sa famille ---- - vent pas avoir contractG m111·iage av<'C 
qu'à sei. proprea antéeédent1 et méri- x~u' h1on' d1t1 i le Zu111<111 : des étranglire1 ou qu'ils n'aient pas 

l:'atis::;enes et confïserios: Toko.tlian, :;;avants hongrois, elles ne sont plus 
Lebon, Par isi r nne, Cloria, Pétrograd, einployPes. 

te>s. Le mini trn de l'intérieur a pris tout de liens de parent~ de ce genrn par 
Mais un jour uu évwnement Tint dernit•rement une décision très utile. suite d'unious contractées par d'autres 

:\Iulatier, Iligh-Life, Haei-Belrir, Re- Les Sekel t 1 T 
ceb Ismail liakki, et<'. s e es ures 

urutalement 6branler catta con111déra- On a défendu la repré~entation, sur membres de leur famille. Cette inte1·- Cours de turc au " Halk Evi Le~ eln:o!IÏque.s. hoJJgroises sont 
tiov. Et ce fut un scandale d'un 1·e- n'importe quelle scène, de toute pièce diction est formelle µour ce qui est · " unammes a identifier les Sekcls avec 
tentJssomant comme 1ama1s la haute 'lUI n'aurait pa11 été approuvée par la das bunaux: de la Direction de la po. Iles cours ~Il turc ont été organisés les Turcs, à iavoir avec les Huns re,;-
sociélo musulmane d'Istanbul n'en direction de la preio:.;a. Tous ceux qui lice. et de toui le11 Commi!>sariais 1·t>n- au c Halk En " de Reyo~lu; ils ont/ tés en Hongrie, mais ell"s péchaient 
ava.t ,·écu ! clans le pays s'occupent du théâtre, se trau::c liou e11 l;lur turc tous les lundis et les par la faiblesse de leur documenta-

Lù mèrtj d'lzz.et bey, lkbal hanem. sont trouvés naturellement en pré- A la Municipalité mercredis, à Ill li. 30. Ceux qui dusi-J tion, basée uniquement sur la tradi-
Ia uelle lionne mondaine, Ide la race sew~e de situations difficiles; d'aucuns/ rent suivre ce~ C.:0 ".'r• sont priéa de s'a tion arabe. Il fallait donc que la ques-
des femmes qui ne VH:itlhssent jamairi, ml>me ne san•nt plus que fain. Pour- La nouvelle adminiitration de dres:.er à l'adm1111stration du « Halk tion fût étudiée et discutée cle façon 
venait de s'enfuir à l'étranger av"c quoi.{ la Société dei Quaii Evi »de Heyo~lu. scienfitique. Nous devons à l\l. Homan 
un amant~ Ils n'avaient pas ùa pièces à repré- A, pa~tir d'auj~urd'hu'. le~ serv~ces Les conférences Balint, l'actuel ministre l~ongrois de 

A l'approche de l'effeuillait:iOll, à l'é- seuter ; ils étaient habituiji:; à se ser- de 1 anc1eni:e S~c1été ~e~ quais passent l'instruction publique, l'initiative de 
é t 1 f Sous Un~ d1"ect1on generale rele\ ant Le Com. Rouch à l'Un1'on França1·se cette étude où l'auteur a établi l'ori-poque qm repr sen e pour a omme vir de celles composoes au petit bon- .. "' • . . 

l'équinoxe d'automne··· sans renou- heur. Le théâtre forain était à l'hon- du J\ln~1•tre d~il fmanc~s. ~amedi, 5 janvier, à 18 h. 3o, le corn- gi~o turque ?es Sekels qui procé-
veau, cette veuve joyeuse avait donc neur parceque plu facile. Las met-1 Les ~ndem~1té~ ré~leas a~x emplo- maudant Houch. attaché naval auprès daie,nt des anciens Turcs Avars (r). . 
tl'ouvc d.in::. un grand amour la force teurs eu scène, veu soucieux: tlu reil- yés qui ont et~ henc1é ile chiffrent par de l'ambassado de France donnera 1 D aff~res sources magyare~ attn~ 
aécessatr.e pour i.·isquer le s.aut péril- 11ect que l'on doit avoir pour les au- 90.000 ltqs. à l'Union Frarn;aii:;o une ~01 férence bue nt egalement aux Sekels 1 emploi 

1 1 d · · • · 1 , des caractères dont il s'aizit. L'ancien Jeux qm •xc ua1t tout e&pr1t ùe re- teurs, se servaient de n'nnporte quelle Dan1> e corps; H agents mun1c1paux sur le iujot imrnnt : " 
tour "( pièce, même s 1 s ne poasèdaiein pas La municipalité a décid6 do procé- .''oiivei11·rs d'une expe'd1.tror.1 pola1·re 1 · · · ·11 , l 

1 

··1 chronique magyar Kézai Simon, la 
· d · 1 -< -' c irornque viennoise 1 ustree, es ou-En voilà un SUJet de cancans'. . .. J'origmal u livret, pour a :epr.,sen- der à un vaste mouvement de pem1u- .H d Th d' t - ·t 

l aturellemrrnt, les comm rages allè- ter ·en y faisant à leur gré des cou- tation parmi foui les agents, v com- Le commandant •OUch, qui a éto le vrages e uroczy et au res ecri s 
1 d d. · " J 1 de Charcot ct l' 'di· que je me diapense de citer ici, sont rent leur tram au diapason de l'envie. purer:. ou es a )Onctions. pris leurs chefa, affectés à la police compagnor . ans expe - du nombre. 

Les plus choqués furent encore les 1 Or. la but essentiel poursuivi par Je · · l tion duc Pourquoi Pas» (1908-1911), est 
mumcipa e. l'auteur d'un grand nombre d'ouvrages (2) Plus tard il s'est trouvé des sa-

eunuquet; d s grands harems ; ceux rnim&tère da l'intérieur était de saper Lei verrei; gradués dont nous reitenons les titres iouivants: vants hongrois qui ont prétendu éten-
de Yildiz-B.10sk surtout étaient seau- 1llar1a base, le théütre forain, le théâ- Ainsi quo nous l'avions annone1~ le:-; dre aux anciens magyars l'emploi de 
dalisé.; nu pomt de ressentir une fu- · tro d'improvisation da protéger les établi»sementi <{Ui n'avaient pas pu «Le Pôle Sud>>» : Hiatoire dalil voya- ces mêmes caractères, bien que ceux-
reur d'autant vius farouahi qu'elle drcits ù'auteur et de ne faire mettre se procurar dei verres gradués pour ges antarctiques. ci se renr,ontrent exclusivement dans 
~tait unpuissante. ·11 scène que des pièce1> d'une réelle sirvir les boissom spiritueuse• ont dtî c~e Pôle ~d· ord».\' 1 I> les régions habitées par les Sekels. 

Uependant, Ikbat hanem. les ailes j 'a leur éducative. Aussi, la pr11mi~re fermer ii 14 heures. L ."1~11tarct1 e» : oyage < u « our· Nous ne saurions admettre pareille 
ua l'amour largement ueployées, vo- eond1tion que la direction de la presse D'autre part le• emvloyés de la .\[u- quoi l asn. . . thèse qu'infirment les documents et 
lait vers sa '1u tinér. · a posée pour las livrets envoyéi:; à la nicipalité ne permettront cie décloua-, Les réunioni de la rrDante Ahgh1en» les évènements historiques connus. 

Ah ! vous voulvz connaître Io ù&- 1·ernmre a lité d'el.:iger l'approbation ner que ceux de:;; "erres qui prusente- Fidèle à uno Je sos plus chères tra- S'il s'avère exact que les Sekels aient 
nouement du roman Y··· Eh bien; de 1 auteur pour Jour représuutation. ront les conrtitions "ou lues d'après le ditions, la cDant9 Alighieri» a organisé, progressivement perdu l'usage de leur 
alors, le vo1c1 ! 1 li e t tres juste de considérer cette réglernent. i cette :xnué9 également, un cycle de pr9pr~ langue pour adopter celle des 

L"homme pour lequldl lKbal hanom uécision comme ayaut opért! le sau- L'cmleignement 1 confonmce1> qui onl lieu le .cteu- enval11sse~rs (Magyars) il n'en demeu-
ava1t abandonué famille et patrie t:ltait "etago de nos 11ct>ne11 Cependant la Un don de l'Allemagne 1 xiènrn et Je. q1;1atri?ma mercredi de repas moms établi qu'ilo ont transcrit 
un Belge, un certa~u van den Bosch. mimstère de 1'1nlt:I'leu1· no doit pas à ia bibliothèque de l'Univeriité chaque lllùl:>, a 1s heures. . en cette mème Iangun tes œuvres écri-
A ce que 1 on l!f:i d1sa1t, ellu l'aurait perdre de TUO que la plupart der.; di- I 

8 
recteur de l'Universitô a 1,, llHH"- \'oici lo p~·o~i·anuno des conférences tes dans la langue «Ürhon>. Cela rap· 

connu déjà avant ou veuvage, au! recteurs de troupes th~J.lrales en tour- cié 'los professeur• Schwarti • tJ!' 1 les- devaut avoir lieu encore: . . . pelle les ouvrages des Turcs selctjou­
temps où ce monsltlur tie &era1t ,:rou- , neo en Analohe, sont passés maîtres sau"'i· ui· 011 t fait das démai·rlws et. u .l~rn':ie~ 1 ~3;;. ~111 ~ la noct. i,oml.Janluu: cides écrites en persan et ne saurait 
ve t1n rapportii ~uu· 1s a\·ec son df-1 on lait de plagiat. Pour pouvoir 1·é- .. 4 .. , "L" ChristJa111s1111· . changer l'aspect de la question. 
funt rnnn. Quoi qu'il en s01t, il faut ('Olte1· les résu!tah; atteuùus de cette ob~e~u un don ~e ioouvol•unes,toui Ires :n Janvier 19;:5_ ~r. Je Doct. E. Scanziani : 
quo lu pas~1on qui les uu11;sa1t fut dêc1s1011, il est très utile que let> fonc- prec1eu:x:, par l Allemagne en fav<i1ur .,J.'rederic II Hohenstaufen· L'Elçi han 
LHen enracinée pour rllc1amer une, tionnaires de la ctirectlOn général de de la fübliotbèque de l'UniTersité. 13Février1935- :\!.le conimandant C.Simen: Ainsi que nous l'avons relevé au dé-

ii t1on re He Il 1 , d · ... · t - i ul}empir<! <l'Orient>. but, les e'cr1"tu1·es de Sekels ont été re-cons ora pa 1 . , a pres11e c iarges e ce t>ervica exa- tnauvatieS no t!li 27 Pévrier l !l:la. _ )l. le Prof. Previale : 
l\I. van den Rosch emmena 1a bian-

1

' minent nec muuitie lw lliUJet clew Les inspecteurs de l'iu~tructiori pu- .1.·auhe dl' la R.maissance•. tr?uvées en Transylvie, et dans cer-
aimee en Belgique et l'épousa en ma- piècaio. bliqu8 étudiellt lei dossiel'w des pro- 13 lllai . li!. le comte l\l~zza. : .r,a. PriJes- tames autres localités. Tel est, par 
r1age roguh~r. Comme c'était ~Il: hc;itm- Aiuii pu üxemple le directeur d'un fosseurs pour mettL'e on disponibilité tinatiun•. exemple, le cas de l'inscription décou· 
me qui avai~ de la fortune, ll.eta1 ù théâtre quelcon<1ue peut envoyer à la cou.· qui, d'après l'ar\icle •·)du régla- '..lO Avril 193ii. -l\l. le Comm. c. fiimen: •Le vorte à Istanbul. Celui-ci se trouvait 
ruême de lm assurer une eustence l' · · · C;111 et le~ nouveaux J10rizon10 de la science•. - ,, b 1 I b 1 ) 1 . . ,. censure n'importe lequel de mes ou- ment de GnH1gnemont pnmaire, sont 21 Avril 19:iil.-:\I. Je Prof. Ferra.ris : •Les a yem er ita~ ( stan u , au sous-so 
aisée à tous pomts de vue. lis B lllil- nages en lm donnant un autre nom pasiiLlelli da cette mesuro pour avoir valeurs idée.lei du F11.1icisme•. de l'ancien Han des Ambassadeurs et 
tallèrent dans un magmfique manoir En présenca da pa.reilil cas, l~ obtenu de mau"aiseli notait conwéeuti- La Presie dont une imprimerie occupe actuelle-
que. van de Roioch posi:;edai~ dana les direction de la pressa peut e:x:i er le vement pendant trois ans. ment l'emplacement. Suivant .la tradi-
env1rons de BruxeHi:s et ou Ikbal ha- nom du "éritabla auteur et aau~eîar- Les écolei et le fi:ac L'album de Théo pour 1~35 tion' ce han aura été construit en r457 
nem H~cut ,tes plus he~r~u~e:n~:aii> der ainsi iles clro1ts. Pour CG faire, il L• ~Iini1tün <lei finances a avia;G I>e la bonne humeur, un crayon et affecté à l'usage des envoyés étran-
de sa VI. ' d ~près ca ~u 0 le. • ~.à faut absolument avoir recours à un celui de I'in11truction publiqu<i1 qu'il spirituel sans férocité, des croquis gers. Détruit par le feu en 1865· il fut 
d~s amis qm eurent 1 occasion d" 'Y spécialiste, qui seul saura éviLer qu'une a ordonn6 de faire Je nécasi'aire, d'a- criants de vér'ité et de ressemblance complètement rasé en 1883· 
v1s1ter. . . pièce pal!se sous ùiff,rents autres prb IH di11position1 <le la loi sur les de!I « caùeaux > pleins d'humour: On possède auj~1;1r~'.hm deux des-

~· toutifois le bruit des commentai- noms a\ par trucage. recouvrements, aupri1s doil directions voici ce que l'on trouvo dans l'e Album sins représentant 1 edif1ce en quef';tion. 
ros s~r. l'aventure d'Ikbal ~an~m de- ,'i l'on ne 1oumet pu à de fortes de oertaine11 llcoles particulitlres non 193S»iJarThfo.C'elilt plu.s qu'il n'en faut Le premier qui remonte à l'année 1578, 
mit fimr par pe.rdre son ~.c_m,té,, la amendes, ceux qui oient faire repré- seulement pour rôclamer les imp1iLs pour dérider les esprits lei:! plus cha- est d'un certain Olup Schoveigger (~) 
ho.nt.a .de cet af.fI ont à la so_ CHote n en seiiter "es pi· a· C"" •'allii' l'au•oi·i· a~·i· on . ,. . . , . t. , 11 , t·o 1 clatis 1 1 Salomon Je second date seulement de 

.. v~ • "' arrtul'(JS qm n ont p:u enoore e .(j re- grms. n est ques 1 1, aa sa ons ' d · 
l'OJailhl pas moms sur son fils. de l'al!~eur, on n'obfümdl'a mûme pas glés, mailil Aussi I•» montams dov:rnt - ceux oü l'on eause it eaux où l'on r876. Au bas de ce ermer, on lit cette 

Une carrière curieuae la moitié des r:é~ultats at~and~i> tle Ill être pervus des professeurs il titre papote - que Je cet a1~11uaire ctu légende: 

En apparence, luet boy ne s'en 
soucia guère, maie il fut bien obhgé 
d'en ubir les conséquences, <1ui se 
firent àprement sentir pendan\ assez 
longtemps, surtout dans liles rapports 
avec les officiers de tous grades,.sans 
f''l:<:opt1on d'une intransigeance radi­
cale sur toute question qui touche à 
l'honneur dü)am1lle. 

Néanmoins, il était assez court11an 
pour 11ctvoir louvoyer entre les éeueilia 
qui semblaient barrer son chemin.Un 
à un, il gravit les échelons da la car­
rière mihtairo, lentement oL non llans 
peine, il est vrai, mais il les gravit, en 
se trouvant tantôt dùn' la capitale, 
tamôt en eXII quelque p.irt en Ana­
tolie. 

Keçec1-Zad0 lzzet Fuad paea na fut 
jamais en grand faveur auprès d'Ab­
dul-Hamid, qui l'envoya comme mi­
nistre en Espagne moins pour le ths­
tinguor quo pour l'éloigner .de la ca­
pitale, mais d" fai;on à la tenir en li· 
si ère. 

Le ruse monarque arait trè& juste­
ment calculé qu'Izzet pa~a était trop 
homme du monue aux visions de gran­
deurs pour sacnher, au profit de p;es 
idees libérales, la belle occasion de 
jouer le role de grand 1eigileur à la 
Cour do ) adrid. 

déc1s;on du muuatre de r>mtér eur. d'impôt iiUI' lei bè11éfi\'8 et autr•s ,, Tout Beyoi!IU > monùam. Chacun • Vestig11 du Han où a habité Ogicz Ghi-
A · ., · · · 1 · • t l c selin de Bu1becq, amba~eadeur du Roi d'Alle-ms1, J a1 su que tout dernièrem9nt, <1ue oe!il dn·ecl10ni ont a Jlllithment s y retl'ollrn · - o c ia 'lllJ Y retrouvG magne ·Fudi!!~nd aupres du Sultan Süley-

on. représentait la plupart de mes aardé par tlÎ\'8J'S 1:1l11 ·• surtout le voisin.·· man Je Magn1f1que•. 
écrits dani.; 101 environs de Ua:i:iayin- Le programme d'hiito~re . La réputation de cet ambassadeur 
tab. Les ŒU\'res de MM. Ho..:ad ~uri, et de aéographie dans les ecoles 1 1 .1 . · . . provi·ont moins des inci·dents i:uxquels '1 l d y lb · ·"' • . . . . ,es manuscn s non mseres ne sont -•'a 1111u esan, nùrraf1k Ahmed Une réu111011à111.quelle .partw1pa1ent . il s'&st trouvé mêlé pendant sa mis-
;.;uri semblent &tre tombéei, en Ana- )AR prof!>R~Aur11 dA littiSrature, d'hstoirn pas restllües. sion en Turquie, que de son initiative 
tohe dan1 le domaine public. Elles ---· _ -=;~.,.._.__,, d'apporter pour la première fois dans 
sont représenteii «agrémentées» de . -t=1.: son pays, des lilas et des violettes. 
telies facéties qua les spectateuril na t-~ En 19151 l'ambassadeur en~oyé par 
panient plu11 reronnaître l'f•uvre ori- / .1, les Magyars chez Bayazid, avait trou-
ginale. "é s~r le tr?na Selim le Fougueux qui 

Les autl'e1 li& 1a vent plus e;01ument la fit immédiatement emprisonner ainsi 
agir ni quelle ligne de conduite adop- _ ";P' que les personnes de sa suite dans 
tor pour soustraire au ridicule lei ef- 1 9 %4 le Han, où ils restèrent deux ans. Du-
forts qu'ils déploient dans le domaine J .J rant }eur captivité, ces prisonniers ont 
de l'éducation civique. Ili ne peuvent grave en caractères Sekals une ins-
cré r, chacun pour son comp1e, une cripti?n sur le mur de Ncurie qui leur 
organisation pouvant 11m·ve1ller tout servait da demeure. L'incendie et la 
ce qui ne fait dan:. le payi:;. Wuoi de démolition de l'édifice survenant il 
do plus terrible vour eu.\'. que d'as- est permis ?e penser que la pierre por-
sister à une de laur·s pièoes interprë-' ta?! l'micrip~1on dont il s'agit, ait été 
tée d'une façon burleflque ~ Nous so- ut1hsée parmi le matériel des fonda-
Iicitons donc du ministre da l'intérieur tions de l'imprimerie qui a été cons-
de 11êvir rigoureusemant contre ceux truite 11ur le même emplacement. 
qui osent commettre de tala actei. Une précieuse acquisition 

Une pièce qui ne vorta pas la signa- pour le monde savant 
ture de son auteur et.qui n'a pa:; été 
approuvée par un département. officiel 
doit être immédiatement i11tordite par 
Ie11 au tori t~s locales. 

~ous dev<?ns à Dernschwam, qui 
avait entrepns un voyaye de deux ans 
(

1
1553-.1555) en '.f urquie, d'avoit· tiré de 

1 oubh auquel il semblait irré,·ocables 
ment voué, le texte de cette ins­
m:iption. _D'après les renseignements 
b10grapl11ques recueillis sur Dernsch­

grément en Orient et est mo1·t en Hon­
grie ,·ers la fin de 1568. 

Ses livres, au nomure de plus de 
2.000 furent acquis par la Bibliothè­
que Royale ce Vienne ; ils portent, 
inscnt11 de sa main, le nom suivant : 
Johannes Dernschwam de Hradiczin. 
On a également de lui des mémoires 
dont les originaux sont conservés aux 
archives Fugger, à Augsburg. Le 
jeune savant allemand, Babinger a 
trnuvé dans ces mémoires une trans­
cription que l'auteur av::lit remarquée 
au cours de son voyage à Istanbul, 
sans toutefois en pénétrer le sens. Ba­
binger curieux de déchiffrer cette 
écriture, en avait envoyé une copie à 
Wilhelm Thomson turcologue de 
grande valeur. 

Celui-ci eut soin de déchiffrer l'écri­
ture et de donner séparément la tra­
duction des mots composant le texte, 
permettant ainsi au monde savant de 
renforcer d'une nouvelle unité la liste 
qu'il possède des inscriptions en ca­
ractères cOrhon». 

Ogicz Ghiselin de Busbecq, l'ambas­
sadeur magyar dont nous avons rela­
té plus haut la mésaventure, avait 
également pris tles copies do la cGlè­
hre inscription d'Ankara et de plu­
sieurs inscriptions !atines et grecques. 
La copie de l'inscription d'Istan bu! 
porte, écrite en latin et de la main de 
Dernschwam, la légende suivante : 

•Dans un han d'Istanbul, appelé Ali pa§a 
han, du nom de celui qui l'a fait construire 
et où les envoyés du Roi avaient longtemps 
séjourné, se trouve, à l'extérieur de l'écurie 
et au bas du mur, un carré de pierre blanche 
d'une certaine longueur, portant gravées à 
même la pierre les trois lignes ci·dessous re­
produites dont personne n'a pu 2aisir Je sens. 
L'église chrétienne qui s'élevait jadis sur le 
même emplacement, fut démolie par Ali pa§a. 
II en a utilisé les débris pour la construction 
de la mosquée d'en face portant Ron mtm et 
pour celle du han ci-haut citi•. 

Voici la traduction da l'inscription 
qui nous occupe: 

•Ecrit en 16!5. Les cinq envoyés du roî 
LaRlo se trouvaient ici. Bilayi Barlabach est 
resté deux ans. Ces lignes sont écrites de 
la main de Sekel Tanach. Selim, monarque 
turc nous a emprisonnés ici avec cent cne­
vaux. 

Il convient de signaler à ce propos 
le concours précieux apporté au dé­
chiffrement de cette écriture par le 
savant hongrois Sebestyén Gyula dont 
un des ouvrages publiés par les soins 
de l'Académie hongroise réunit toutes 
les inscription en caractères ((Sekel». 

.Je l'elàrerai également que c'est à 
un jeune savant magyar, du nom de 
Ligeti, !1ue nous de\'ons d'avoir connu 
la proprété phonétique .d'une le~tre 
((Sekel» dont on n'avait pu trouver 
l'exacte prononciation. 

IIÜSEY!X N Al\11K 
(De l' Ankara) 

M. Des Clauzières à Ankara 
l\l. Des Clam:ières, ex-rtiprésentant 

des porteurs français à l'administra­
tion de la Dette Publique Ottomane, 
ec:t arrivé hier d'Athènes, avec Mme 
Des Clauzièrns et il est reparti le soir 
même pour Ankara. Il a déclaré vou­
loir profiter des vacances pom faire 
visiter la capitale à sa femme. 

Voici leR déclarations qu'il a faites à la 
pre&se en réponse à diverses questions qui 
lui ont été posées : 

- Les pourparlers actuellement 
engagés avec la Grèce et qui n'ont 
pas encor·e pris fin ont trnit à la quote 
part de ce pays du chef des dettes de 
l'Empire Ottoman. 

Pour ce qui est de l'intention que 
"ous prètez aux porteurs hellèneM de 
s'entendre svparement à cet égard, 
comme l'a fait "otre gouvernement, les 
pourparlers n'ont encore donné au­
cun résultat, le gouvernement hellène 
s'occupant en ce moment de questions 
politiques plus importantes. 

Nos femmes médecins 
·~ 

Madame Fatma f;lakie, peemière as• 
sistante, a été nommée chef de la po­
lyl'.)Jinique de l'hôpital Gureba. 

La vitesse des trains 
en Italie 

Rome, 30.- La c Gazzetta Ufficiale» 
publie un décret concernant le prélè-­
vement de 14 millions sur le fonds de 
réserve des chemins de fer de l'Etat­
somme destinée à as10urer davantage 
encore la régularité et la sécurita fer­
roviaires en raison de. 18: grande vi­
tesse qui sera prochamement donné& 
aux trains. En effet on procède ac­
tuellement à del'l installations électri­
ques spéciales pouvant assurer une 
vitesse maximum de 160km.Les trains 
des principales lignes pourront mar­
cher à une vites!e moyenne de 110 
à 120 kilomètr9s à l'heure. l'as ·6 ainsi dan!! la t'a:rriere d1plo­

mat1quf., [zzet pa~n mit tout son sa­
voir à captiver le bonne grâces de 
la reme-rég .1ta ~foriQ-Christine et du 
jeune roi Atphonso , III, qui se trou­
vait encore sous ln tutelle do ea mura. 
Il obtint plein succès et ne tarda pal:l 
à devenir personna grata à la cour et 
l'enfant gâté de la société madrilène. 
8on rappol fut une bévue. 

To1115 les auteurs de pii<cFJs de théà­
tre ntte11dFint avec confian<'e et impa­
tience que Io directeur de la pressr, 
qui est lui-même un des littérateurs 
distingués de la Turquie, prenne les 
mwsure voulurs pour empêcher en 
Anatolie le plagrnt di!i liVl'ets et celui 
cl11 leurs autaurro. 

\'EDAT lîRFI 

wam, celui-ci .est né •n 1494 à Brüx,en «Parlez-vous françaish et «Parlez-vous 
Tchécoslvaqu1e. Après avoir suivi les ure?» tels sont les titres des cours de 
cours des Universités de Vienne (1507) langue raisonnés et progressifs par la 
et de Leipzig (1509), il a successive- lecture publiés sous forme de journal 
ment visit~ 1' Allemagne, l'Italie et la par le Dr Abdul Vehap, et conçus 
Hongrie o~ il s'es~ ét!ibli pour pren- avec beaucoup de sens pratique. Ils 
dre en mams la direction de plusieurs comportent une série d'exercices et 
mines. Il a entrepris un voyage d'a- de traductions de textes choisis avec 

l\Ia'houreusoment - on est obligé 
de le constate~ - malgré !f.'I brillnntus 
quahtfs ont 11 avait été douG par la 
nature, Izzet Fuacl pa~a ne parvenait 

6isEmEnts dB f Br 
L1 co~nmission teelmique chargl-e 

de cci som a trouvé des mines àe fer 
ùa11s la baie de Karaturcak (Zon-
guldak). "' 

<»~ "'2, ,. lil-'4J1.. • (1) Homon Balint Székel ek credete Buda- soin et .q_ui permettent aux lecteurs de .... -..... -------------~!::ml---=---···----• pest. g ' r se fam1hanser graduellement avec la 
(2) Pour détails consulter: Fisher Karoly ! langue étudiée. l Antol Hun-Magyar iras, Budapest 1889 En vente da~s toutes les librairies. L'Univers et sa charge ... 

(Oe~sin de Cemal Nadir Güler à l'Ak~am) 



üe Jeudi Soir 
EDDIE 

au S ARAY 
CANTOR 

le plus divertissant des artistes de l'écran dans : 

Le Roi de l' Arène 
Le Xid d'Eapa&'lle 

une grande pror1uc1ion animée rle la plus fol!Q ga~t~ • , , 
.\ Il.\ TT!' depuis l> mois 1ou• les r•rords clr> l'l'•:~~tes en l• fiA:S< b 

On y voit "CXI!: CORRil>A •. mag111f1<1ua 
et 100 des pJu 8 belles femmes rlu mond11 tln11s un raclre somptueu:< Il 

~ 

1
-~ ,, adre••e ,[ Paris e 1 la durée du s~jour 

La B 0 Ur Se 1

. qu';lle rnmptait y, faire. . . 
J<,t. personn~ n aue~da1.t . lsnhe1IP 

'----------------- \ C1>n~11las 'Ill' Io ."u~1 ''. nr~11·~e. . . 

Istanbul 31 Décembre 1934 \ · .\Iain f~t.li~~re 1i;, ."" no pas eo111!"' 
(Cours de clôture) 1re le pr11m1Pr 1onr 1 hommP qui, nn-

EMPHUNTS ORT.Jr..\TJOX:< , ,~anquahloment, devat VIVr(' pn·• 
Q . 1 •• ,1 delle. 

111tè'1h·ur 94 .".:i u:u!' , .. > 
Ergani t!t:}:l 11. ~ H. Représ"'ntntH :ill.20 · J~st-r.~ pour cette r::ii~o:1 qu'il dé,irn 
l'niturc I 2.ft.t'! Anadnlu J-11 .(-..10: la f(l'V011• "! 

ll 2r..,, Ann•lolu lit 41). · ; (Juelques jours apl·rs leur. ar:ri,·(·~> 
..... . n'ayaot 1•u <'Îl:\!-1:-it?:' d~ s:l 1uon1011·t· l 1 [' t • 

inal!e d'T~abelle, il ~e pl'éS(•nta ù l'a-
" 

Il<' la H. T. 

ACTIONS 
70. 
10.-

1'ûl~phC'llll' 

Bun1onli 

Il). (il) 
d!'e,se qui lui al"ait étii donn~e. 

En S'>nna11t :"t ,,ette port~. ju;qn'ic i 
1, !lnnk. Nonil. 

10.-Au vortcur 
Porteur de fonrl f):>. 

inc·onnue, il ~ong-eait arec augoi:-;:-;e 
vert·o~ 18-t•) il tous I<'~ rendez-vous vPrs lel"qlll•I~ 
Cin1ent-.; lJ.lll il s'était l'èndu ot qui lui aYaiont don-

1.'rant\VRY 
Anaùolu 
Chirk1•t 0 ll oyriÎ'­

Rfgie 

:ru.50 ltûhat ùay. tJ.-- né les m~nies impression~. 
lfüark day. OH; ;;o <Jepentlant, ~ette foi>, u1w 6tn111ge 
Balia-KaraiJin Ui5 se118at1011 I'enl'ahissait ... Je 1rnul1le 
Drogueri• C•nt. •Go qui, &O voyant Isabelle pout• _la pr.~-

~8.()j 

:5.16 

CHEQUES mi~re fois, l'avait bouleveroe ne s ~-
tait pas atténu6. En revoyant la JOUne 

iu.02. - femme chez elle, dans son. apparte­
u~.34 ment, . au milieu de ses objets fami­
r..7:1.87 Jiers, 11 la trouva peut-être plus JOhe 
1.97.tH encorr. . . 

Pa.rie 
Londre!I 
New-York 
ftruxelles 
Milan 
Atb.ènc~ 

Gcn~ve 

Au1sterd:t.11 
Sofia 

12.04 
621 -

nw .. -
3.39.60 
9.30.lU 

83.8G.7a 
2,,5.75 
1.17.73 

66.UB.60 

! 
Prague 
Vienne 
ft,ta<lrld 
Berlin 
Belgrade 
Varsovie 
Budape•t 
Bucart"~t 

Moscou 

DEVISES (Ventes) 

3.i.H5.75 
4.1 !)Jl3 
4.17.-

79.99.8' 
10.97.50 

Après lui avoir baisé la . ma,111, .11 
s'assit en fat·e d'elle comme 11 1 a r~1 t 
fait dans le pullman, et la regarda m· 
tensément. .. 

_pourquoi mo regardez-vous ains11 
lui demanda-t-elle. 

J>atti 

1&9.-

Il ]lés1ta, puis répondit._ 
Pois. - Il se passe en moi :me chose 

Schilling A. 23.50 étrauge '. j'ai l'impression. de vous 20 F. françaiR 
1 Stertling 
1 Dollar 

l·•1· v .. LI.- avoir cl~J:\ rencontr~c 1· ad1s, de vou~ 1 Peseta• 18.-
avo il' ro1111u~, ai1née ... 1 Mark 49.-

Ellc ><0Ut·il. 2U Liroltee 1 Zloti 20.50 , 
u F. 1Mgcs 115.-· 20 Lei 18.- -.Jadis.'~ Il y a combien d'années 1 

126.-
213.-

20 Drabmes 2:.- 20 Dinar 5a. -,Je ~~ 1 " ,<1ue ma phrase est jrtclic~-
20 F. 8uiHBe 808.- 1 Tcheroovitch le et qu" l t;poque de ma ieunesoQ 
20 L•vn 2:3.- 1 Ltq. or 9.32 vous étiez une enfant. mais je ne puis. 
20 <.;. Tchi!tiue• us.- 1 Médjidié U.41.·- chasser cette impres•ion qui demeure 

1 Florin 83. - Banknot~ 2.10 au fond de rnoi. .. 
!'!!'!!'!!'!!'!!'!!'!!'"' .. ....,'!"'"'!!''!'!!'!!!!'!!!!'!!'!!'!!'!!'!!'!!'!!'!!!!!Il -( 'on se r v e z -1 a , r c p ri t-e Ile, si e li c 

CONTE 
-------BEYO;<,LU vous est ag-réable. C'est si bon, <'1'0· 
DU u , yez-moi, d'inspirer un joli sentiment. 

Le spectre d'amour -
Par .-\:-.11'0!:\E DE <JO!'RS0:-1 
Lo pullman venant d'Amsterdam 

Pattait de Bruxelles à r6 h. 10. Alain 
~ut. iuste le temps de sauter dans un 
a~Î Pour l'atteind!'e. 

1 monta clans Je wagon alors que 
e trai!i démarrait déjà. 
'e;; \ou" avez de la chance, lui dit 

1 Ployé 011 ,·e~te blanche et .à la 
casquette galonn~e. il me reste Juste 
uno plnee, mais dans les non-fu­
n1eurs. 

Alain lu' g"sle 
,. . 1 r~poudit avec un < 

d tn~ouc1anco et le sui1·it vers Je <'Om­
partunent. 

Il a\'ait tellement l'habituLle depuis 
deë annôos de •ilonner l'Europe par 
tous Ie.s moyens de loc·omotion qu'une 
rnauva1so place d · 11 nan u'l>· 
t ·1 iias 1a·1 ans un pu t 
ai 1 '' Pour l'effrayer. 
, Du ~o~te, sa lllise, sa distinction, 

1 autoi tt . .'JUe lui donnaient ses tcm· 
pes. grt•c,innantes lui permettaient 
touiours tl obtenir ce qu'il désirait. 

Ses bagages ranglis dans Je vestiai­
re, son pardessus et son ehapeau jetfü; 
sur le filet, tl s'assit dans un fauteuil 
à oreille~tes près d'uns fenêtre. Do 
l'autre co.tê de la petitQ table de lui, 
se trouvait une jeune femme 

Elle était bloude, élégaute de cette 
élégance sporttve qui sied aux gran· 
d 

.,0,,ageuses. 
es • , d 'ï 
Le regar qui 8 échangèrent furti-

vement Je troubla to'!t à coup. 
II lui semblait av01~· déjà ressenti 

un choc semblable. Ces y~ux ne lui 
<'laient pas inconnus ; 11 en avait 
déjà goûté le charme un .Peu slal'e 
et admiré la couleur pâle 11 y avait 
h1en des années. 

Pourtant, cette femme était jeune,.. 
l:n Prétexte lui permit de lut adres-

~er l ' , a parole. 
, Ce fut alors entre eux ~ette passe 

~aarmta hahitueJle qu'il a1mat~ : mots 
cl P<dee échangé~, vives répartte&, dé-
c. arat1on8 voi!Aes effteurant des pré· 

l&tons ,. c . ... ~ I' t 
l'aut. qu ils n'anratent ooe un e 16 att · 

- lia} ,01t1dre. , ' 
tenùrn ài 1~ Bo disait-il, quelqu u~1 1 at: 
plus qu'à gar~ du Nord et 1e n aurai 
11vec clos 8~~110rmir mon vienx cœur 

Le train rov~t1 ra d'autrefois- . 
gineuso, "" 8•8~t à uno v!tesse verlt­
tion. iltant à aucune sta-

- li embto, m 

même quant on n'en est pas absolu· 
ment cause. 

Longtetn]ls, ils causèrent et, malgrt 
lui, il ne cessait de pose!' à la jeun.~ 
femme dos questions sur son passe. 
snr ses partJnls, a!in de saisir, clans 
tous ces souvenirs, un fait qui pour­
rait fixer un .nom, créer un paysage 
et faire re11a1tro cle l'ombre l'image 
qu'il dierch~1t. . . 

Petit à petit, une mt11nité très dou­
ce s'établit entre eux. Il venait la 
chercher le soir pour l'emmener diner 
ou 1·oir une pièce da théâtre et sa 
tendrosso naissante était si fraiche, si 
simple, qu'Isabelle oubliait lentement 
sa jeunes~e à elle et son àge à lui. 

t:n jour, c'était pendant la premiè­
re semaine d'automne, alors qu'ils 
ftaient allés voir le8 premières feuil­
les rousses dans le parc· de \'ersaiiJQS, 
il lui avoua son amour. 

Elle accueillit d'un sourire, fait de 
calme bonheur,Ja déclaration lu'sitan­
te do son ami et, lui tendant les doux 
mains .. accepta ce se.ntiment profond 
et passionné qu'il lui offrait. 

II. y arn.it plu~ie~rs moi~ q~'il~ ,. 3~ 
cha1ent. au fond d'une maison cam­
pagnarcle,_Ieur joie récipro,1ue lors­
que, tout " ~oup, il changea brusque­
ment à 'on Pi:;~rrt. Une froideur, in­
connue jusqu ici, semblait paralyser 
tous ses gestee. 

croyant que dos en~uis l'inquié· 
laient, elle ne se formalisa pas tout 
d'abord de. cette nouvelle attitude' 
mais <'ell1i-c1 se prolongeant, son éton­
nem~nt devint de J~ peine. 

-Alain, dites-moi ce que vous a\'eZ, 
implora-t-elle, u,n soir .qu'ils étaient 
asiiS dans Jeur 1ardm ~fm de ·goûter 
la douceur d'un dermer crépuscule 
encore chand. . 

Quelques rnotS. plus tôt'. Co rnte-à· 
tête, même silencieux, .anra~t ~tu pour 
l'un et l'autre une )Ote tre~ teudro 
mais, maintenant, on. devma1t que lt' 
calme qui Jes.ontoura1t, au hou de ks 
unir comme 1a~1s, dres.sa1t. entre eux 
une barrière faite de griefs msoupt;on· . 
ntls et de sourde• rancu.ne. 

-Qu'avez-vous· repr1t-elle, cornmo 
il n& répondait pas. . 

Pendant quelques mmutes, iJ de­
meura muet puis, faisant un effor1, 
murmura: . 1 

-J'ai un aveu à vous f~1re, I~abel· \ 
le, un aveu qui v~ f!!e pemdre à 1·os 
yeux sous de bien etranges ~ouleurs 
mais, puisque vous l'e~igez, je vais 
tous vous dire, cela Par~1endra Peut· 
être à r6tabhr eu moi la quiétude 

M. John Rokfeller, l'h. mmw le plus riche du mo?d~ et surnom­
mé le roi du pétrole . a donné un banquet chez lui. a N'ew-Yor~, 
à ses enfants et petits enfants pour fêrer ses 96 ans et .sa gue­
rison. Il a échappé récemment. e'1 effet, à une IJ13 la.d1e a!scz 

grave. Le voici tenant sur '>CS ;;enoux ses deux petits fils. 

tion df' ;.oix 11u1 01 t hru$11t1• me 1t il"IE 
dressé tlernnt moi ur: ,hJtrn fou mP. 1 V Économique 
au~si jeune quo ,·ou!-', r::nssi helle, t t 

qnej'aimais auui. 1 
,,,Je l'ai rente tout ·, 1·01.p telle 

qu'~lle ét.lit jadis et <'l t .._. iJnag. 1 , c~ 
snrctre <le mon pa,s·, m'a prourn 
ciun j'l•tnis vieux. 

»Alors, honteux de ga· ~1,~r votr ~ 
belle jeune~se. j'ai songt~. jr> ~011g 
Pll('Ore :\ fuir... trii:-; J.Jin, non pa~ 

Et financièrE 
La loi pour la protEction 

du blé 
• 

p our 'ous oublier, mais mus p~rnwttr• 1es 1 d' · 
de m'oublier ... ,, . \'o1t·t quelques u1_ ces mo tltca-

Isabelle s'aJ>procha do lui. qui .:i~; 1 tion< de h\ Jl)J ,ur .la Jl!'Otectton du 
11!11 tlo11t les rlis1imaltons entrunt on de1neuré aR~is, et posant ~a 1nain .sut· 1 

sa li'te. murmura: · vigucnr ;, partir du. er .Jan\'ier 1935· 
LL•, fa!'ines produites pa1· les mou-

-Cette f1•mmP que· \'Oils m·ez co.n· : lhs "'" u~ sont pa" _cons1t1ér.Ss comme 
me jadi~ no m'rst rie,,... ri 1• r'i' : clP' Iimwrenes ne, >Ont pas sounuscs 
tait moi tout cle m-'m" r r e "l'~tl· ; ;, l'impol ta 11 t qll,e~les 11e oont pas 
est <'elni qu() nou~ t·onri.ii ~son tc·H~ 11111 ü-t. en ,. 1.ntL'. ~ nt exe1nptt•::> cle 
que uous '·onnnîtro~1'" tou ..... i: n' p l'i.~iptit li• \'ill.1rrço;3 °~ tout autre ptJl'-
d':î!!C pui~H1ue r'e ... t l'a1nour. 8011111 , tiui fait' 1110\l·~re <lu blé }J~Ul' 

Ét dOut'enwnt, comme à un maint!,, sr~ prnpres l.J<»?"'"· l'ar far111e 
elle lui pbrln d'ayenir. 11011 mise en \'Ontc . on entend celle 
~ ~ qui n'a l''" été por~"C ;, un marché 
~ Ba-n· ca rom· mE"i'.'1al" ltal'1::in:i.. "" \'ellt!'. :'ont con,ldért·s comme tels, 

U l'u li U ~I li•:; ho ut i,100:-;, leS in1gasîns pt les 
1 ! 1narclié!i un plein ftll'. t~nus dans les 

i villes ou dans leur PeriphèL'ic. UèUX 

i q11i veulent Vt'n,t.lre Jeur 1'arinc1 doi­
I vent ac,1uitte!' I 1 11it~ot au bureau de 

CApilal enli•re 1nl m it me, 
Lit. 844.244 493.95 

o-
n: rection Centrc..lc ~I IL \N 

Filialts dant; toutel'ITAI .• lB, 18'rA~ Bt'l., 
• SMYH!Œ, LO:><DRE<l 

;>;E\l'-YORK 
Créations à l'Et.range1 

Panca Co111111<'rc ialo Ita?iana (Frnnc ): 
l'nris, Marseii!t'.', Nice, )ll1.1t.c1n, <'au-
11el'>, Monaco, 'l'olosit, HeRulicu, lion " 
Carlo, tTuan-le~l'ins, CasabL'ln•~a )lo­
roc. 

Bnnca Co1nmercialc Itali;1~a e Bt; ri:tr.1, 
Sofin, Hull(a~. Plo\•ùy, \ai na. 1 

I;'lnl'a CotntnC'rciale ltaliana e C~re( l 
Athènes, Cnvalla, I~c Pirt-;e, Saloniqu•', 

Hanen. Co1un1ercinlr. lt'lliana {~ HH111aa:t ! 

perception lt' plus Proche. 11 est 
iutPrrlit de l'rocéd•"· à cette vente 
tant ,1110 le snc ne l'Port.e pas le ca­
chet indiuuant quo nnpot a élli réglé. 

La l'CnÎe en paqilets des macaronis. 
uouilles. 1J1<ctiih •!e1·iendra obliga­
toire 1 rni; mo:,; aPf"" la date de la 
1nise on \'igueul" 'e la pr6senle loi. 
Les d(·li111111ant 0 ~~ayent le quintuple 

l 1lc. 1:imp.ît et leU 10 1narehantlises sonl 
'SHISlC!:-l. 

l~111·ourt.~nt unell a1nenùe clp 100 à 

L'activitÉ du port d'Izmir 
T.r• ,.., 1 o:·tations au mois de :\ovem­

lue 11·1 du port d'Izmir ont été le~ 
suir:1 11·!'- pour los article~ ci·aprPs: 

\ ,. · • ~uantitf \'alf"ur 
Kilo~ Ltfl~· 

1! ii'- 11-; _:,.633 -i15 .o184.50r 
Vigne< 2.ï49.63ï 296.9;~ 
)!, ~ ~:iH 237.625 17.053 
T•I'"' 12.ô29 1S 323 
\ ':Jllc, n<·•s 2.6.+.+·894 111>.015 
'l 'nl •a<· 3.668 . 56y 2.2;9.6rr 
C'oton ,Rt.163 21JS.5;3 

1 

Blé ~Sr.tl<J7 21. 2ï5 
• \ TOine .) S2-t. 532 r ='2. 720 
<Eufs 25.5X6 12.1,p 

1 lluile cl'oli'fes 19.921 I · 584 

1 

. 
• • 

Le bateau l'o/an! sous pal'illen iué-
1 <lois qui a à son borcl des installations 
frigorifiques a embarqu(1 du port 

ltl'lzmir >\destination de Uiitehorii et 
Hambourg tlew raisins fraili qui sont 
arri•és à bon po1·t. 

St• 1enant sur la réussite de cet 
e'lai. la <Joop6rulive do cet!• 1·ille. 
compte e:xportor cet adicl~ it tlcsti-

1 nation tle diff~rents marchQS d'Europe 

1 
au moyen cle wagons ayant les 1116me1 
in s l 3lla lions. 

Des grainEs pour les 
cultivateurs 

Le ~Iinist~re de l'Ai:riculture a dti-
1·ut.; conformément ~u plan quiuquen· 
1181, ùu contructer un emprunt .auprès 
ùe la Banque agricola pour distribuer 
tles grnine8 au>: culti•ateurs de coton 
ùe la rég-1011 cl'/\dana. 

nos cirBs sont très rBchBrchÉBs 
neur firmes iitrangi>rH clésinnt 

nous acheter de grandes quautiWs de 
cire. Les personnnes autorisées d.Ocla­
rent '!u'il y aura de grandes e:xporta­
tion. dQ cet article. 

Achats dB tabac 

3 - BEYOl'iLU 

ThtâtrE dE la Ville 
Tepe ba.f1i 

S<liln Wmotiquo \ i'i\;iti\\\\ 1\\\1' I 
am e 111 \ \

1

,

1
11:1 r \ 1

1 

;;,~~;;s 1\ .\\\\\\\\\ 11 I 
de \\'.:'hakespeare 

Traducteur E1 tugrul ,lfuhsiu 

Soirée J 20 Ir. 

Le vendredi, matinée à 14 h. 30 

/\ l'occftsion du ltnmazan 11 y nura 
dP~ repri'sentations 1ow; les j0u!'s 
mi>me Jes lundis. 

Théâtre de la Ville 
Section d'Opérette 

(ex-Théâtre Français 

.A.ujolll'd'hui 

~rande O!J•'rct10 
par 

Ekrcm et Cemal 
Re~it 

So1rü à JO '1. l'eut •. Natmtfe <i t /Ir. JO 
A l'occasion du Ramazan il y ·iura 

des représentation' tou~ les· jours 
mQme les fllarcl is. 

r.~ 
TARIF' D'ABONNEMENT 

Turquie: Etranger: 

:\ 

par la Tth!coslo1aquic 11 
Ltq• Lhp1 

1 au 13.50 1 an 22.-
6 mois 7.- 6 mois 1~.-

3 mois !.- 3 mois ü.:iO 
• ~ 

La reµ,1e Tchécoslon~ue a acheté 
d'Izmir, l>üzce, lzit, Baîra, Samsun, 
Trabzon, et Winen 1.269.000 kilo• de 

tabac. \ ~·---------------=-· 

MOUVEMEftT MARITIME 
LLOYD TRIESTI.NO 

Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 
---· ... ----
DEPARTS 

LLOYD SORIA. EXl'JlllSa 
le pat1uel>ol~poste. ùe luxe ('AB~RO partira liarJi 1 Ju.nvier à 10 h. prêci...;cs, pour 

I~e .Piré.·, Rhodes, L1mai:;sol, Larnaca, Jaffa, Jiaiffa, Bey_r_outh, Alexandiie 8irai:us~. ~M­
iJeo P~ liênes. Le bateau partira des quais de GalatL Metlle iservice que 1'ta11.~ le~ 11T;.i.Jl l:o1 
bÛ\.els. ::ier,·ice inéùical à bord. e 

<..ll'l H.l:'\ALF., pat1ira Mercrtdi 2 .Janvi"r à 17h. pour fl0Urga1., \'arnil. C1lll~t.111tz;l. 
LLOYD EXl'BESS 

J~ paqueùol·p~:o1le ùe luxe TE\" ERE partira le Jet~tlî J •1a.n,·icr à 10 h. prec,i;l!'i f' 1ur 
Le l'irée1 Brind1i;1, Yenh,e et 'fricsle. Le bateau parura llell quais de <Ldata. :-;~riu:• 
co1n1ne uans les arands hôt.els. Service 1néd1cal à bord. 

PALES'flNA, partira ,Jeudi :J Xovc1nbre ~l 17 h. Jll.l~· Bourgas, \'Rrna. Ctlll:,lit1Hta 
Xo\orus~1sk, Ratou111, 1'rébîzJndt. :iMntsoun, \'arna et ""'Ur:;as. 

·- -~ - . 
Service combiné &l"ec les luxueux paquebols de la Sociél& l l'ALIAX A et Cosulich I.111e. 

Sauf ,·ariations ou retards pour le~qur-1~ la co111pagn1e '1~ P 1~ut pa~ ètr<J ten11 r!!s.p ut· 
i;able. 

La Con1pag11ie délirre dei billets directs pour tou:1 JcÎ'tP01.·~~ du Not'tl, ::;uJ et Cen-
tre d'Amérique, pour l'Australie la Nouvelle Zêlande et .Xll't.!u1e-Orient. dl 

LaCon1pagn1e délivre des billet1_ 111ixtes pour le parcours 1.111ariti1ne-terrestre lstaoùul· 
Paris et latanUul-Londree. Elle delivre au:;si les hillets de A.ei·o 1'~sprc21so ltaliana pou!' 
Le Pirée, Aùtènes1 Brindi.-i. 

Pour tous renseignement. .i'adr&batr i l'Aience Gtiné~~ du Lloyd ·rr1e:;tînn, .lltr· 
k:ez Rihtîo1 llan, Galata. Tel. 771·4878 et à son Bureau dt r~rai Ualata-8 =-aï, l't:J. fttl71. 

FRA.TELLI si-1:aco Bucarei;t, Arad, Braila, 1}1·osov, ">il.i· 
tanza, Cluj, Galatz, 'feuus:..mra, :::;ubiu. 

Banca Conunerciale lt:i.l~an..t p .. r i'Egit 
ll', Alexandrie, Le C.i1r•, De.n inrur 
~l:u1sou1·ah. etc. 

1000 Ltqs. <'Il P,1 .~. cln paiement de 
l'in1pr.t impo;;é d olltef', t·oux des pro-
p1·idaire,; cit'S monhns, minotC'ries qui V k f H - Etage Té 2 G J t . - les ]' . ' Oalata, .6ème a u an (Ex-Arabian Han) Ier léph. 4479 a a a 
ne 11e11ne11t 1"1' . 11 res de t•ompta- ___ .:...:,,__--....... -----------..:...--------:_---:--,,,... 

Uauca Com1nC'rCiale ftal ana 1'1,J:St Cj· 
i\ew-York. 

B:tPCa Com1uerciale lt?'i.1111 Tru. l1y 
Host<'n. 

Jla;nen Co1n1ntrciale lutian.L Tr.1 Cy 
Phyh1delphia. 

AffîHotious à l'Etrangcr 
Unn ·a della Svjzzera 1~1hcu1a: r l'"'t11, 

J1ellinzo11a, Cllia<Jso, l.o:•.lriio, ;\!(· 1 
<lrit1io 

B'111uue 1-'1an~•aise et lt1t 1 i cnn1~ µouc 1'.\ 
11 ... 1i{/lll' du Sud. 

(1'11 l"1anee) P~ri3. 
\lll. Arg1·ntînc) 1Jue111>:i-.\y1·•1 :3, H"•· ~ 
~ano ù.e 8anta-J•'é. 
rn llré:,il) Sao-Panlo, Rio-U·!-.Ja­

neiro, Sa.utos, llabia, Ouliryha 
Porto Al"."gre, Rio lirantl ... U ·.i.Ce 
(l'erna1n buco, 

(en Chile) Santiago,\", 011a1" o 
(en Colou111bia) J;ogt-ta, 1.;:.r 111 
tpi\JIR. 
(en Uruguay) l\lonte·.id~û. 

H.uura Gngaro-Italia.na, Bu lap<?st, ll.1 
v11n, ?ilisko1c, li ako, l~or1ncU 1 U ro~ua. 
za, Szeged. etc. 

J.111100 ltaliano {en Equatcurt li ·Y'l•tiiil 
~fanta. 

H uco l'1l!a110 (en l't:rou) Liu111, ~\r. 
quiia, Callao. Cuzco, T1·ujillo, 'l'oana. 
.3-lo11icndo, Cnic.ayo, Ica, l'1u1a, 1 uuo 
(;l:uu::lla A.fla. 

Uunk llandlowy, \V, \\'artizavie ~ .... \ . \'ar­
i,o,·ie, Lodz, Lublin, L\\ïH\'

1 
l'o1.a11 

\\'ilno etc. 

Ilrvn.t~kn Lanka D.D. Zagreb, Huus r:ak 
Socicln ltaliaraa di Credito · 'l l 1 i 

\ïeuu~. ' 

bilito dé:;icrnés ~,ar la loi, qui ne les --- ~ - Oates 
ont 1ns fa~t at>P~0r<·r: 01 qm. n'y ont Départs pour Vapeurs compagnies (sauf impré.ul 
pn• 111scr:t toute· eur, opérnltons. 

l'n iirr0 quo1'1°
8 

tenu est con•icléré Anvers, notterdam, Amster- •(l/ysses, c;;:~a~::/:i~o~alo \·ers le 5 .tau'f. 
c·omme ne l';n·af!I ]Jas été, s'il n'a pas dani, Hambourg, ports du Rhin ,, • Na'flPtion à\.aep.

1

vers le i-) .Jam'. 
éte exhibl'. <JeU' qui falsitiont les li- •nerc11tes•• 
\'l'e? ''l les reçu• Payent le double de " Co t t "H·--11'•',. • 

., c ,our Bow·iiaz, 'arna, ns an za ... ,.. " vor~ le , 3 déc. l'imp1it ~t ell'. eut un empri~on- , 
n.;nt de i 11101s ~ 3. ans de pt·ison. Il 
\ - -1 '• l•ta111Jul e.t a Edirnekapi deux . ' ' . ·rtbl 
moulins s. ns '. e et autres acces-
so11·e,; (1·al;) '1'11 "Ont exemptés de 

l'impLtÊ marche d'lsto ibul 
t .\u cour; de "1 semaine dernière le 

marl'lin c!'lotl"1bu1 a été calme. C'est 
ain•i <1u'il n'Y

1 
a. !Jas eu tl'nchat de 

lnine Pt de 111° ldir. ùe la Hu:garie et 
clc I'lta•it> sout arr1v~s sm· le mar('hé 
25.ooo k1loi< de Jluissons salés. :\'os 

» , , 11 Htr111es. 

Piroio, &ius, Mar31ill1, \'aloace "Dakar Naru,, 
J.i .. rpeel "011rbanNaru., 

·lklt1</<n N«ru,, 

-

.. 

. 

'ers le •'i j ·111v. 

vor:> le .:?ù Jiilllf. 
\'6I'8 Io 2· fJvr. 
\'llrs lè 2ù 1nar1 

C.l.T. (Compagnia Italia1Ja Turismo) Organisati011 :IJontiialo de \'oyages. 
Voya~es ~ forfait.- Billets ferrol'iaires, maritinies Ot aériens.- 70 ''/Il de 

réduction sur les Clremitrs de ftf lta/ie11s. 
S'adresser à : FRATELLI SPEHCO Galata, Tél. H792 

, exportations '~" 1n·"n1e article 1i desti-

1, ::~io~~gzr1~~ \'iii~ù.~~\~~~~lll:!·~~·iu~; ~ Compagnia 6EnDVESE diftavigaziDOE aVapore5 i\ 
clest 11at1011 d- a ) ougo;lav1e. \ .H. 

Pas d'abUS à la BDUrSB service •p6cia1 de Tr6bizond•, S&maoun Inébo1ou •t Iata.nbut directem~ut dBS • . pour : VALENCE et BA.B.CJ:X.0~ 
tErBDIES Départa proch&lll.9 ponr: NAPLEB,VALENCE, JJ,\ll>O:ti:.oNE, MAB.SELC.L:a 

On d{>men.t 1fo1•niel10111ent le bruit GENES, SAVON.A., LIV011B.NB, MESS~ et CATA.Nll 
qui a c:OUl'll :~ • Houl'so des t'éréalos 
suivant Ie11u< · <tes abus auraient été 
constatés cta 11 ' la vente du bic'. 

s1s CAPO ARlIA le 8 ,JM111-ier 
sis CAPO PINO le 2~ Ja1wier 
•ls CAPU FARO Io 5 !évri~r 

>ullman nous ein~:;n1ura-1-i1, que ce 
~10nde sans escale. ~t~? au bout du 
Paris nous arr~tora n heureusement. 

que j'ai perdue.·· . . 
«Depuis la première mmute je J , 

vous ai aimée coJ11tlle s1 vous teniez 
depuis toujours dans mon C<l'ur Ja 
place que vous . Y. ~l'ez aujourd'hui, 

Siège de lstnnbu1, Ru~ Voiv1 ,da, Pa 
lnzzo Karakeuy, Tt'léphone Pt:.1..i 
44841-2-3-4-0. 

Af;'enc.e de Ie.ta11l>ul AJlale1ndjian JJ~.1, 
D1rectton: Tel. 22.900.- Opér'ltions rrên.: 

22915.-Portefeuille Docu1ncnt.: 2 '903. 

LES fUt~rs pourparlers 
commerciaux avEc l'Italie 

D6part.proch&in• directeme~t pour BOU&ct.AÎJ. 'f'~.A., CONSTANTZA -- -- ~--· ' •1• CAPO PINO le 6 ,Janvier 
ce \'Oyngc \ers Io Vant le termP 

do plnistrs. les habit~~ve. Paris et 
s~s qtii sont plus ahsorÏ:9 qu'on y a 
e quo le plus grand b antes peut 
lltro rE"uo l'Etoilo du . 0nhe~r · 

!,O " \] • Or<) · 
g Ja gare. ' am savait 1 !Jénétra 

dB
11 eune femme, sa vie, qu'~n noni de 

a 8\1 quelque peu boulevereêdtvorce 
r e, sou 

mais un 1· our 1c1, d .ns cette maison 
1 ' SIS . que nous avons ch01 u Po_ur vivre loin 

de tous et pour n°. ~-memes seule­
ment 1"ai eu la ré'élation de celte 

1 • vous . angoisRe dont 1e at SOUl'ent 
parlé. rest . 

•Voua aver. eu un:, e, une mtona. 

Position: 22911. Ullan·~e et l'orL 
22!l12. ~ 

A~n·ucc de l)éra, Istiklal Djad. ·)!7. Ali 
Nauiik bey Han. 'fel. P 1Ul6 

:Succursale de ~:nyrn~ 
l.ocal1on do currres-(orts à Ptr1, Uo.ln . .t 

8tnn1boul. 

RVICE TR.\VET.LER't! f;füir:Ql'I> "c-- --. --- --- - -~ 

La ronn·nti~ 1 ' de c·lenrin~. ave>e l'l­
lnlie p!'ene'", 111 le 20 Jam•1c• t935. 
Io m:11istre ,;e l'économie a fourm à 
son l'Oll~gur des fi1.a11t'cs les rensoi­
g1n:mrnts rlP'ar,t ~Ptl'irde l.Jusc aux 
pouq•nrlal'S 0\1 l'Ue de la nou .-ollo con­
l'ention dd ~ eanng à conclure avec 
cette puü;:;~iice. 

•1• CAPU FA 0 le 2U Janvier 
•1• C.\PO AH ' le ;J février 

, B1lleto ~e pa.s~age en cla~~c _unique à- prix réduit;; d~n~ csbiut~:i exteriei..u'e-s à 1 et 2 
lite, nournture, VIn et eau nunerale y compris. 

Connaisse1nentH <lirects pour l'Amérique du SorJ, Cl!DlraJe ~t 1lu Su\l et l)(>UI' 
l'Australie. 

Pour plus amples renseigne1nents s'ailresser à l 1Age·1 ~·.J .!~ariti1n,•, L.\~lrEPi., SLL­
BF.HMANN et Co. Galata _Hovagbimian han. Télépb.. OSl7 ·,. !S, allx Oompa;,:1ue• le• 
WAGONS·LITS-COOK1 Pero et Galata, au Huroau de voyagl'I'.&.~ArrA !'tira (To:ét>~ 
'49'1) et Galata (Tél6pQ. üiilf) et auz Bureaux de voy&ioe ' '> Téléphone Uiil.l, 

\ 



ESSE'TURQl}E E CE MlTIN L 'histoirB E s L'écran turc 

LE ~ours dB ssad 
Au cours de la quatrième leçon qu'il 1 la question, mais qu'il se taisait par 

a consacrée à l'histoire de la Révolu- déférence à Atatürk s'il dt~s irait rette 
Tous nos 0onfrères ae livrent à la\ Pui sauces ualkaniques, et que pour · 

révision rituelle d~ la situati~n poli· la reildre ei:cora plus efficace ~lie a ti~:m, M: Mahmud_ Es~ad a évoqué. les 1 suppr:sdtOn : 
t iciue au double nomt de vue interna·, éh_~ renforcee par une entente Pcono- dis.;;entiments qm mirent aux prises - .. ou;; n'avo11s pas besoin, r(opon-

r Robespierre et Danton et la façon dont dit le e:rand Chef de l'entente avec 
tional et uat1011al. Aprè:a un rapide m·que. 1 ct · t 'té ,\. • ' ' 
tour ct'hor1zon, • I.A. S. E mer C?Uclut X ous e~pérons qu'au cours de l'an- tou~ ~s e~x ava1en de tu_és. l. rres llOU'l de <'0UX qui n'adoptent pas _sin-
' insi son ex". osé dans le N1lbyet et née 1935 nous récolterons lei; fruits de av?n· ma,rqu. que ces eux ~evo u ion- céremc11t uos idées dan:;i les quest10ns 

r . naires n ava10nt pas entache leur nom ayant trait. à l'a,·e11ir de la nation. 
l'excellente édition frauça1se de ce l'arure de paix et d'ordre que nous en se rendant, comme Je firent tant Xous .tvons besoin de personiies qui 
journal, la Turquie : avons planté dans le jardin des Bal- d'.autres, pour de l'~rgent, <?U :n ~·u: croient sincèrl'1mf'nt Pui~4ue vous ne 

« ••• Ce ne serait pa• faire erreur de ka 18· ~ mssant à Napoléon, il a contmue ams1 croyez pat>, ne vous taisez pas, partez .. 
dire qu'aucune natwn n'a réussi à • son cours : ' Après avoir soulian6 i1•i à quel 
mettre ses affaires écono.rniques en • • _ · - Danton aurait pu fuir, mais il ue [point une foi sinci're b et intelligente l 
aussi bon ordr& que la nation turque. M. Yunus "adi constate dam.1 le Cum- l'a pas fait. A ceux qui lui donnaier~t est utile à 1::- tévolution et après noté 
Q~e l'_on se rQpre::len~e un seul Pays /zunyet et la République une tendance ce conseil, il a répondu : « Fuir ~ et· à qt1Pi poir;t la révolut!on turque a\'ait' 
qu1 s01t parvenu à ecouler tou~el 1 ~ • gé 1érale à l'amélioration dans les affai- où Y Je préfère le couperet français à été exempte de marchall(Jages, :.\Ian-
produ~tion obtenue en 1 ~34, ma gr~e re du monde. la tranquillité de Lo11dres. » Au 1110· mud E~:>ac\ a terminé son cours. 
ies difficultés éeononnque::; dans Je::;-: " Pour ce qui est pi us particulière- ment de son exécution, il a dit au 
quelles se débat le .monde. La balan,c&' ment de notre propre situation, con- bourreau : « Après m'a\•oir coupé lâ 
ct.u commerce_ extérieur. est é.qmlibr.-e. tin e notre confrère, nous avons à en- tête, prends-la par !e:> cheveu. et 
• otre monnaie est sol~da c~mm~ le r~g1strer dans le domaine de la poli- montre-là tout ensanglantée à la ua­
gram~. Un tel. pa~~ m~ritera~_t , d être tique extérieurP, la conclusion, au tion ; c'est tout ce que je possède au 
montié au d,01gt. l_el e::;t, précisement, cours de l'année écoulée, do l'Enton- moment de mourir.,, 

Les éditoriaux de I' 11 Ulus " 

JO ~at:l ùe la furqu10. . 1 ta Balkanique et, quelques mois au- De même, aprè~ iia mort, Houes· LE TURC 
'ous sommes red~vables. de la oh·' pm·avant, ln réunion de cette Enten1o pierre n'a laissé qu'une clrnmise tachée 

d.tl' de nos affaires aco_nonuques à la· à . nkara. L'Entente Balkanique est de son sang. 
prudence e>t à la capacité d1J gouver· un impo tant instrument politique 1 :fous pouvonl'; pui&:er ::rns::;si bea11- Faitelli le c·omptfr dtrn mohi arabes 
uement du général lsmet Inonu. qui sauvegard('ra sans aucun dout9ln1 coup de faits d,ins notre histoirt>.Epris et per!-l ns que nous utilisons quoti-

En effe~, 11 taut qu~ les hommes e pan., tout au moins dans la Balkanti. ! de beau, comme nous le sommu>. dinnnenH:nt, dans le Jangao-e courant; 
t10U\'a11t a .. l~ d1rcct10n des affaires Dans le courant dB l'année pasRéu nous ne nous bornons pis ù ne dtc1 demauctez-vous ce qu'ils 0 61 gnifie11t : 
puL1hque'> ::suie11t d~ues d'.une grande DOilS avons été élus membre du Con- que llotre propre pa ·sé : 11ou1:1 pr •- vous venez que, pour la plupart, f;ela 
po1 p1c~c1te pour dmger si bien la vie; seil ùo lu :::l. D. "T .• 'ous présiderou..; ! non.,; les traits mémoraules là où ils se: vous est fa1;1Jo. un a m.~mu de la peme, 
lOnom1~1ue d~ pays ~alg_ré lti tr~uble la SPS ion que cc> Coaseil tiendra dans trouvent. ,\fair:; nous ne 111•g1ig 011s ·pour l'Prtaim; mots arabe;:; ou per-

lU!dcténsuut 1 ecouon~ie mternat1oua· une quinzaine cle jours. pas le11x d chez llOu.. sam. à chstuwuer au point de vue du 
le. C'est, pour la nation turque, une p , • · • où 1 '? ' 
source cto 1·01e d., songer que son éco· bl.~ Ib1ldeds el;èncénwnts pouf1 tnolus i!11!ut - Nos gloires nationales sens. i s s aer.or;tent et où ils se 

d ·è b 1a e e ann o 1934· n a v1s1 e séparo11t. ~ 
nonne so trouve en e tI onnes üU Turquie ct '. :\1. l Chahinchah de A co propo':l. ju vous citerui Lles C1•0 veut dire que. plus ou moins 
mair.s. ,. . l'erse. Cette visite a grandement for- faits personneL d'A.tatürk. Au mo- nou com1lr,e.nons 1,1 J~ngage p.·trlé. I_ >u 

\'enant à uos aflaires e.x:t..,ritiures, ·r t • ·1 d · ·ct d 1 t · ' '"' t1 16 l'amitié :sincèr · des deux- nations men ou 1 ec1 a ~ sauvor . a pa ne, moment qu il en est amsi 011 a pe111e 
11ous diron qu'il n'existe pas 1e plus s:eurs. de rem pl cer les anciennes lois pur de à corn prendre pourquoi il y a un tel 
petit nuage su::;ceptible d'assomurii· Quant à nos affa1re:11 intérieures, nouvellei., le g?uverncme:it d'Istanbul melange, ui, tel dG:iordrc, tians la lan-
l'état de nos relat10nt1 aVQC u'imrv.rte l' · f · l d · o t t o d · ,,.., a0t1v1té gouvernementale ouct.1onue e c<;>n amn~ a m ~ - e e n ~m11~ gue 6c.r1t_e, la langue de eulture. C'est 
quel pays du mon<le. :iL T. R. Ax·us, clun::i 'e cE:ll ntes conditions et se dé- au.ss1 la nation t~rqt~e avec .. lui. Le 1 pourqu~t on ~·aporr:oit <pie beaucoup 
miui tre des affaireii etrangtireh, est veloppe de jour en jour favorable- giand ch~f se borna :.l en 1 i~e ... On' de par u s d'un l-Crit vieux do dix a11s. 
rnr le pornt de •u mettre en route pour mrnt. ~·otre politiqne ferroviai1•e suit voulut lm enle\·or so~1 grade d mspec-; sont clevenu 1 inco111prohensiblr.s. 'li 
Uenève où il présidera la rounion àu son cours à pa" fermes ... Les rt>sultats teur d'armée. Il a r1 e11('ore. li a dé-1 C •t i1wonvé , . . . :-i 
l.Jon::;eil da la S. D. ~. Cet évènement consolants auxquPls nou avons abou- ehirli de ses mains les documents lui 1 e neut n0 !mute pas ~e. 
su fit, à lui saul, à démontre~ la gran· ti "'•Hlt le fruit des effort::; èonstants conf~rant ses grades. Il s'tist plue~. c·fff't~: ~a 11~ngue : av.e~ une pare~ll~ 
de confo.1uce et la haute cons1déradon qui o11t "'té d~plov s ·, ils nou" ou- comme un enfant du peuple à lu tNe Jang , , e fovd1; Jll:l~ une cultu1 o . 
d · · R bl. clatl" 1 11 "' '" J " ' ' L'ob ·cun•e ùes 1nots s'aecumulaut IH"O· om JOUlt 1... .op:.i 1que ., e co • n- mt do nouveaux chemms ponr l'an- de la nation pour sauvegarùeL' son l'J· · . ' 
Cvit iut rnational. ué 1935 ; c'e t pour cette raison que cl6pendance et pour assurer son ex·q. ,-oque 1 onsctit it i da•is ln:; esp~·its. 

Urt:f, nous éi.irouvom1 une grau.de m.u.is franclussous le seuil de la nou- tence Quand vous v~yez un eufant sorti ùu 
· t d t t 1 œ11°re~ accom lies · . · l' , Jv0et embarrn •Qr p:.ir h question que ier o e ou es es ' "' P ; Ile année avec d 3 grandr:- espoir::i.,, L'orateur aprns a\·01r par e tJ u poete J • • ' • 

e11 r934, et c'esi animés d'un~ foi iné· Namik Kerr{al c;i•e 0-1 ian pa:;;a à q•1i vous 1~1 pos z et qu1 \OUs parait la 
br1mtuble que nous franclussons le U • , • 1 ~( il a ,;uffi d'un'e Plevu~ i pour f..hranl•ir plu::; simple. la plus fac!lu, n'attribut:z 
rnml do i935. Souhaitons que c~tte ll JO urna qui a 9J , ans h puissance de la Rus.-ie des l" li'" pas l." fait S~lu rrwJ:t aux Jncunes de 
anuée son heureuse pour la nation d'existence Ù en est venu à parlei~ dos sé~·ico~ son 1_nst~uct1on et i'i. son insuffü;ance 
tul'que.» exercés en Crète coutre les Turcs sous 1 d'a. sidmt{· ~u travail: •!omment yon· 

"'• • Le Times fêto aujourd'hui le r c:,Oômo los yeux des puissances protectrices. l lo:r.-vou., q é u 1 ar!Ji·o coupé ~u _mo:-i·en 
• L Assim r ::;, dans le Aurun, exami· anmversairP de sa fondation. ~<C'est « Il y avait alors, dit-il, un »ergent d'u!~e ~0g; 1: t~nùuo 80.1t drmt. ~ · ·1· •. 

uniquement uu fait de pouvoir célé· turc du nom n' Ali co11ctam11G à mort Ces , q 10 provierit cette icsi· 
~~~ ~~~~~il~~:sr~~~1;~!1' :O~~~!~loe~;{.~! brur un pareil a1111iYIJr'3aire - écrit à at qui, au moment où il allait t,trti 1 ~atioln qt~el~~napai 4 do nou~t qna?d ~~ 
l{Ui commer... .. e. Après avoir noté avee ce propos Io Zaman - que les Anglais 1 exécuté, frappa de set; mains onsP ·-1 ouc ie 'à ons PflU aux < w.sct; 11 

d sont reclevaules d'avoir "U 1mrmonter rées dans des menottes, la tùte du nou.; <'I' éycxi·vo~~- Ill eu.- ?0. nn 3 1t.re. u~ satisfaction quo dans los revonuij e r ous · .,., En h •a tant 10 ::; 
l'Etat, il y a entre les _six mois (Juin· 1a crise mondiale. bourreau et poussa Jui-mènw du pied ; la.·J · en hé~itan . < f·1 . ; 1 out 

ltE' ont deux ambussacteurs dans le l'escabeau. Ce geiül' équivalait à un 1 1 Ol~S •• • t · m. dt.te ~w t . :> 
.'ovembre; des exercices i 933•34 une m011de ·. ·'0 lu1· •l6s1·g111< off1.c1"elleme11t coup de 1·01'r1g ct-<cocli'~ ·,·1 tou.s· ··,e11x ~·E"!n llHI est p,\~ a nolrc> esprit, rnai" ' ' d îi1 "B kl" plu \ alue cte Ltqs 16.64 r 326 on taveur "" ~ " . · "' ' , à not ·e langue 0 , s u te Quelqt...:s S(,enes i;1ttoresques u nuU\•éau l m tUrc ata 1 
du s coi d 11 crit . par le Foreign OffitJe dans les divers qui -·imaginaient les 'l'urcs :-:ans d1L t t 1 s des l' · ~s a1\'ont b~ \ 0 damin kizi,, qui sera prochainement projeté en notre ville. 

e 1 ' • pays et. .. le Times. fense et les martyrisaient. .ou t~mp . ~rcs. sac ian wu 
. «lJ'aprè ~ette situ~uon on peut l?r~- Souvt1nt la mission diplomatique 1 Notre nation est telle que si non scu· françda1~. , i~e;l~~;;'~ t eettel. Jang~: ,..__ 
Juger la voie que su1Hont nos atfa1· ·du Times a élf beaucoup plus utile à . . . . ' . qu~n us ., . ,1 JIPH exp_ iqu~r c collaborer tous dans c~tto \"Oie, la 
res n t'o11ale ù l'intcrieur et nour' l'A l t . l' t. d leme11t nos mams porta1en1 des menth- qu lis pen:;a1011t.Ce n'est pas lu umque- main da11s la ma·t11 ?. 

mieux dire ou pout sans hésitation présentant officiel. G'est parce que la ti:s, '!'ms même s1. nos p1eds eflllent al- ment une ()rme c o s11oh1smo. Il faut auanclonner cotte !flllguo ; il 
a 1 r , ng e ene qm ac 1011 o son re-1 . . . . f i · 

déc:!arei· qu'elles prendront un co ll"S nation et lo gou\·ernement britanni- lac/Les, nous pournons encore nous mon- Bit}u savoi1: i'«ottoman» signifie bien faut 1rou,·er le turc. Et nous Io trou-
favorable. ques apprécient à leur juste valeur 1 rra capables d't!craser la tete du monde co11naîtro trois langu&s, mal a:;sorlies vero11s ! 

En co qui concerne notre sit~a_txon ks s?rvices signal~~ ren~_us au pays entier. (De::; applaudissements nourTis et mal aeroupiées. Tl est impossible l'alih Bifki .A.ta.y 
~li point Cltl vue de notre poh11que 1 par !_organe ~e la C1t~ qu 1ls ne se _sont éclatent dans l'auditoire). do J.ire combien cet a,;semblage, d? F- Le-ve- concertduCiiii"°servatot:"e ... 
etrnngère nout; pouvons dire qu'ell_e: Jamais permis de le fermer depuis sa • turc aveù l'arabe et le persan e~tut 1 d'lstartbut 
est pour i'u ii.ltion turque dans une s1- fon~ation. Le prillcipal facteu: qui N1 marchandag~s, . mal r~al.isé. ln~agi.~1~_: ~ue, pour ~1en .T;.utli, 3 janvier, aura J~~u 0,0111 nw 
tuallon meilleur que toutes les autres a fait de l'Angleterre le plus pmssant ni concessions. connaitro le f!arn;ai,,, il eut fallu con- toujours à 17 h. 3o, au Theatre Fran-
années. empire du monde c'est Io grand res- « Un autre fait que je n'oublierai: naître - et b:en - le russe et l'arabe, çai:;i lt> \'e concert du Consetvatoir9 

En eft"et le principe fondamental de pect témoignée par la nation envers 1·amais continue 1\1 Esad est Je suivant 1 pare. emplet · 1 d'Istanbul. Au })rogramme, musiqu<' de 
1 l 1·b ' · ' Voveï: cet e P irase · 1 1. D b ( ) la République turque est de sauve·. a 1 erté de la presse. J'avais l'honneur, quelque temps apn•3 J : • • •• • •. c,iamure. Haydn. e ussy 'ii;tarttJtto 

garder son existence, saus se laisser 1 la libération d'Izmir, do me trouver à -~ Oglum. ~a~za bir . 11.ws_selles1 mute- Franck (quintetto). - Au piano, .1. 
prendre au mirage de l'aide. attendu· !!!!!Io la table d'Atatürk avec notre ministre saviyussa~eym PZCr m1s111 ! Cemal He~it. Extcutants : ;\lme :\azli; 
et cherche ctcm d(:llà ce qm la cou· Les Concerts de l'intérieur l\1. Sükrü Kaya. Parmi Il y a 1hx ans encore, 11ous écrivions MJ\I. )luhiddin, Sadik lzzet. Xezih et 
damnerait à rester, dans l'expectative Le trio Voskow-Arnoldi les invités se trouvaient aussi des nos romans. en cette languo. Lachevski. · 
en ayant les mains et les bras liés. à la uCasa d'Italia» journalistes d'Istanbul. l 'ae. pareille !angue n'e;;t pas ;;~mie· i(i}l- :=:::'--- !§!!S. 

Ue t pour ce motif que depui l'an· Après le dîner on pas;;a au salon. ment meomp~t1ble avec la purete d~ T. i1ftlf DE PUBrl&JTE , 
n~e dernière on a s'est préoccupé, ce LB merveilleu· trfo qui groupe les Au cours de la cOil\'ersation il futlsentnne1~tuatto11alet _avec la consc1-1 H --·= -- LI 1 

4ui est 1·uste,-de prendre Je:; me ure11 grands artiste>; bien connus et aimés. question de ia suppression du Khali- ern·o, iu,1t1~1ialo ~lle-mem~, elle. rompt - -- -
- nfmo Erika Voskow (piano), .\Ir Ziu- J t{ nati 1 ·1 f t 1 n ce sh1res pour la défense nationale. k. fat. Atatürk man1uu que cette bUll· j ausciJ un• . ona e; e1 o a1 per· 4rne page Pts 30 le cm. m Arnoldi (violon) et David Arnoldi d • t ·to -1. t'l' 1 ' Indi;ponct~mmont de cela, !a c?nvic~ (tioloncelle) a or amsé ses si . concerts p1·ession ét~it nécessaire. du point tl.e · re ti. I' • : .' •• peupe · . . . 

tion géiit'ôrulc e t que la rurqulfl qui à la Ca d'It 1 ~ vue du droit contemporam ot que. me-1 - otl e piemie1 souci doit etre celui- 3me ,, ,, 50 le crn. 
1r'a aucune visée sur un territoire ' « sa. a ia~. . me du point de vue du droit islamique: ci : duiJ:.u·rasser notre langue do L'e 
C.trt'ng('r quelconque est par'!1i les na- t Le p~ei:iwr a déJa eu li~u, Les. au- Je- Khalifat n'a~ait pas ;;a raiso!1 d'ê-1 ~~1é!iss:_1ge. (~ua~d !a néces~ité de cette 
tons Ja championne de lu pat~ et de 1 rC>s ~mvrnut aux dates ci-après · tn~. Touto l'ass1stanco_ pa~tugeait <'et llUt'rnt10u se sern m1plantee . t~a1:s nos 
la sr.curitt'.C'f>st dans cet espnt qu'une F?'· 1, Mars r, Mars 15, l\lan1 119 et avi!I. Seul, M. IIusseym !.1;1h1d avo~1~ 1 cœur uv~c la for~o d'une foi mebran­
entente est intervenue entre les quatre 1 Avril r.z. que ce jour là il n'avait pas bit•11 saic1' lalJlu, qui pourra nous empêcher de 
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exhalant en ch1sur une 1mmon~e n\. L'i table da l'e111p~ovée étnit séparée 
probation. c li public par u 1 col11 1)toir de bois 

Elle omporta la vali~e C'lirz elio Pl ciré ,,nr lequel il ) avait un IJuvarJ 
la 1·angea dans sa chamhre. Le Hoir, .,,t un oncrier. Le long Ju mur, une 
lor,;qu'elle monta pour SI' cou'.·her, l1anquettt:l dP molec'kine d'où sortaient 
elk éprouva une gône comnir s1 un des touffes de eriu, Au-dossu8, une 
témoin l'épiait. c1rto :idmin~str tive dos Alpes, dont 

Pendant plu<i d'une heure, ellu J"(;;Sh toutes les temtes se fondaient en un 
éle11ctue, les paupière~ brûlante~, la jatwe ùrnnâtre. 

par l.ouis Francis 

La jo!-ln• fille proteeta qu'el!u ton-1 torai ce qu'il me faut, et 
lait arriver à Lyon avec uu un ùagage co sac par colis-postal. 

tMP lourde et lasse. Ella fliJtJelait le Lorsquo la jeuno fillo entra. un 
sommeil mai" on eût dit qu'unu pre- pnvsaa écoutait en seeouaut la tête ]!>o; 

'simce l'empêchait de dormir. -'a cou- explications que lui donnait h seeré 
verture l'étouffait. mais cl'.l::; qu'elle taire Uor.ime il avait compris de tra­

j'expédierai l'6<'artait, elle fnssonnait sous la fraî- \ers, elle .r.e1~on11110nça en dt'tachant 
cheur de la nuit. les pl'Opos1t1ons de sPs phmst.». Hay-

convenable. Elle se sentie envahie d'une rou· 
Tu as raison, reprit la , ieilJ9 geur tenace. Oe simple objet dévoile· 

dame. Au milieu de gen~ q~i ne ,·ous rait se;; mensonges .. Jusqu'ici,olle pon­
connaisRtmt pa , n n'est Jamais trop \sait à son départ comme si l'oubli 
ftic·re. )lai alors, prends la mienne. eût dt\ le su·.re aussitôt, Sans doute, 
,J'en ai une magnifique qui ne m'a elle s'était dit qu'elle écrirait à son 
servi qu'une fois .. Je te la pr~te. père qu'elle no rentrerait pa;;, et elle 

Raymonde éprouva une vive contra- rutournait dans son esprit les phrases 
rieté. Déjà la marchande était mon· par lesquelles elle lui demanderait de 
ttle dans chambre et revenait bientôt ne pas lui en vouloir. ~faintenant, il 
avec une valiso en cuir fauve au.· f&r· lui fallait imaginer avee précision l'at­
moirs nickelés. . . titude de ceux. qu'elle allait quitter. 

- Vols-tu, exphqua1t-elle, il faut Le colis reviendrait marqué de tim­
d'abo1 d ouvrir la serrure, sans cela bras italiens. Elle voyait .\ladame no­
ies tenons des extrémités ne peunmt mmici traversant la rue et sa préci-
pas se ;;oulerer. . . 1 pi tau t chez Camille : 

Raymonde hocha~t la. tête. Elle ne· - Raymonde Genix est en Italie ! 
pouvait pa refuser, mais ~lie se de-, Qu'est-ce quo cela veut dira~ Que fait­
mandait comment ollo restituerait la, elle '? Quelle a\•enture ! 
vnli.;e. . · Elle se représentait ses amies 

- Probabl >ment. pensait-elle, nous d'abord agitées d'inquiétude, puis s'in­
i10us an èterons à Turin. Là, j'ache- tt'ITogeant, faisant dos hypothèses et 

Ellti se leva ot allurnn sa lanqw. Elle monde 'Mqit sur la b::uiquelte. 
vit la valise : - C'est mal faire se dit-elle ; 0,1 de-

- Quelle faiblesRe ! so <M:ell<>. vratt sépJrnit la »aile d'atteute du 
Pour se donner du 1·omago. Pile bUl'f'aU. On pourrait a\·oir ù parler 

prit une fouille de papier ot écri\'it ù d'nfînires (1ui ne regardent pas les cu­
Blanc qu'elle acceptait d11 partir avec r1eux. 
lui. Ello lui disait qu'elle l'aiu1:1.1t et E11 mê1110 timips, elle rc>ctoutait 
lui donnait un dMnicr n·nclet.-\'QUS qu'une autre personno ne dnt att.en­
da11s la pntite C'iairiùrn.. dre d1•1Tièrn elle, tandis q u'elll' s'a· 

Ce billot achevé, elle se trouva plus ctees,orait a la secrétaire. 
calme. Lorsqu'elll:l s'étendit de nou- .Justement unA vieille femme rêtue 
veau, olle le .cacha sou,; oa tâte. de noir se glissa dans la pi(Jce, re-

Lfl lendemain, elle sortit de sa uou- garda les !nurs d'un air interrogateur, 
tiqu? .t onze heures: Elle voulait ~~3- puis venant s'a~seoir aupri>s de Ray­
Rer a la sous-préfem.ure avant de 1e1!- moHde : 
trer chez elle. Ensuite, elle porterait C' . . . 
sa lettre à la poste. 1 - Ast ln~1~ 1c1, lui demanda-t-elle, 

Le concierge lui indiqu~ d'un geste ·pour mi certificat ? . . 
vague l'entrée du secrétariat.On Jisalt : Et elle montra une !iasso de ll\·rets 
«Entrer sans frapper.>1 Elle poussa la et ~e pap10rs pliés <1u'elle tenait à la 
porte lentement, s'assurant d'un re- mam. 
gard qu'il n'y avait pas affluence. - Je pense, répondit la jeune fille, 

2ffif' 
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le crn. 
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- --· 
d'une voix qu'Jtranglait la contral'iété. 

Elle eut envie de sortir et de re­
vonir à un autre llloment. .l\lais, l'aprgs. 
midi, elle ne serait pas libre à l'heure 
d'ouverture des bureaux. 

Le paysan avait fini. 11 s'éloignait 
en remettant son chapeau ctes doux 
mains, après ~Voir vél'if1é que Je nœud 
du ruban était bien à gauche. Ray­
n~oncte se pQncha alors v~rs sa voi­
s•ne: 

· PasReZ donc avant moi; j'en ai 
pour un certain temps ... 

- \'ous êtes bien aimable, ~Iade· 
mo1selle, mais je ne suis pas press_ée. 

- Il vaut mieux: que vous pa,;s1ez 
avant moi, r~péta Raymonde. . 

- Au stnvant, appelait la secre­
taire. 

Allez donc, dit la jeune fille en 
poussant hl v~eille femme par les épau-
les, puisqU? Je vous le dis! . 

- Eh 1J1en, murmura celle-c1, je 
vous ro1nercie ; mais vraiment, ce 
11'était pas la peine. 

Et elle prit l'air méfiant des gens 
qui n'ont pas l'habitude qu'on: leur 
montre une complaisance gratmte. 

Après son départ, Raymonde s'ap­
procha du bureau. Elle salua la secré­
taire petite peesonne d'un certain 
âge, à la physionomi~ importan.te et 
familière. En reconnaissant la Jeune 
fille elle eut la bonté de sourire. 

_'.Je voudrais obtenir un passeport, 
demanda celle-ci. 

Les ~~i:usées 
Nusées des Antiquités, Tchl11ili Kiosqu!! 

Nusée de l'Ancien Orien/ 
ouverts tous les joues, sauf lé mardi 
de io à 17 h. Les venclrndis de 13 à 17 

heures. Pt·ix d'entrée : ro Ptrs pour 
chaq•rn section 

Nusée du palais de Topkapou 
et le lïésor : 

ouverts tou.s los jours de 13 à 17 h. 
sauf les mercredi;; et samedis. Prix 
d'entrée : 50 Pts. pour chaque section 

Nusée des arts turcs et musulmans 
à Su/eymanié : 

ouvert tous les jours sauf les lundis. 
Les vendredis à partir de 13 h. 

Prix d'entrée : Pts 10 
----

/.fusée de Yedi-Koulé : 
euvert tous les jours de IO à 17 h. 

Prix d'entrée Pts IO 

Nusée de /'Armée (Sainte Irène) 
ouvert tous les jours, sauf les mardis 

do IO à 17 heures 

a 

- Rien de plus facile, dit l'au\re. 
Avez-vous apporté une demande ? 

Raymonde baissa les yeux comme 
par crainte que l'employée ne pût lire 
dans sa pensée. 

- Heu ... non, je pensais la rédiger 
ici. 

- Mais il vous faut ung feuille de 
papier timbré ! 

- C'est vrai. Comme je suis étour-
die. J'ai oublié. 

- Le buraliste est à deux pas ici. 
- Je sais. J'y vais 
L'employée la rappela : 
- Etes-vous majeure, au moins ? 
- Mais certainement, répondit Ray· 

monde en avalant sa salive. 
Elle était sur là point de se trou­

bler. 
- Ce détail a son importance, affir­

ma la secrétaire. 
Sans cela il aurait fallu l'autorisa­

tion de votre père. 
Elle se rendit chez le buraliste, le 

cœur serré. Il lui semblait que tout le 
monde trouvait ses démarches inso­
lites et s~ disposait à lui demander 
compte de ses gestes. 

(à suivre) 
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